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Les équipages de la gauche française, d’Airbus et du TFC 
démarrent leurs voyages avec des conditions de vol opti-
males, mais attention aux turbulences... Ils devront antici-
per les trous d’air.

Mauvais aiguillage pour Jean-Luc Mélenchon. La Nou-
velle Union populaire écologique et sociale décolle avec 
un jour de retard. Impossible de s’accorder pour le 3 mai 

en hommage au Front populaire. L’accord signé, le 4 donc, entre les dif-
férentes forces de gauche (LFI, PS, EELV, PCF) n’en demeure pas moins 
historique. Il recrée un dialogue après 15 ans de rupture. Toutefois, 
l’abstention et les nombreux désaccords entre les partis risquent d’éloi-
gner la coalition de sa destination. Le voyage jusqu’aux législatives est 
loin d’être terminé. 

Celui d’Airbus vers la décennie future vient de débuter. L’avionneur eu-
ropéen confi rme sa bonne reprise avec plus de 7 000 commandes à ve-
nir. Mais des perturbations guettent la feuille de route. Si le défi  de la 
transition écologique ne lui fait pas encore d’ombre, la pénurie de main 
d’œuvre et de matériel pourrait stopper son ascension.

Celle du TFC vient de se terminer. Les violets ont atterri en première di-
vision après deux ans de restructuration à vitesse de croisière. Pour évi-
ter le crash, le rythme va s’intensifi er. L’équipe rembarquera les 6 et 7 
août prochains. La tête dans les étoiles mais pas dans les nuages pour se 
maintenir en classe ligue 1.
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TOULOUSE - RÉGION

 .  PAR  JULIETTE BISIAUX

PIQÛRES EN DISCOTHÈQUE :  
VAGUE DE PANIQUE

Les agressions à la seringue apparues au Royaume-Uni s’étendent dans les boîtes de nuit 
de l’hexagone. À Rennes, Grenoble et dernièrement Toulouse, des dizaines de plaintes  

ont été déposées.

EMBARQUEMENT IMMÉDIAT !
Téléo, le téléphérique urbain de Toulouse, sera inauguré ce vendredi 13 mai. Les voyageurs 

pourront embarquer à bord des cabines dès le lendemain.

©R. van Flymen/AFP - Les jeunes s'inquiètent de leur 
sécurité en boîte de nuit.

Les cabines de Téléo s’envolent 
déjà ; mais à vide ! Depuis plu-
sieurs semaines les équipes tech-
niques s’affairent aux derniers 
contrôles. « Il y a deux phases qui se 
déroulent en parallèle : la marche 
à blanc et la phase de finition afin 
d’apporter quelques retouches 
pour ouvrir sereinement » confie 
Rémi Torres, chef technique du 
chantier. La sécurité passe avant 
tout : malaises, alertes à la bombe 
ou passager en état d’ébriété, le 
personnel s’entraîne avant d’ac-
cueillir les futurs visiteurs. « On 
rejoue des scénarios extraits du 

métro que l’on adapte à la confi-
guration du téléphérique pour être 
prêt en toutes circonstances. »

Le téléphérique urbain le plus 
long de France

Long de trois kilomètres, Téléo 
sera le téléphérique urbain le plus 
long de France. Il reliera l’Onco-
pole à l’Université Paul-Sabatier, 
avec un arrêt au CHU de Rangueil. 
La traversée s’effectuera en une 
dizaine de minutes et les quinze 
cabines circuleront toutes les 
1 min 30 aux heures de pointe. Ce 

nouveau transport en commun 
circulera de 5 h à 0 h 30. Mêmes 
horaires et même prix que le mé-
tro, pour accueillir les 8 000 usa-
gers quotidiens attendus. Tou-
louse rejoint le cercle fermé des 
villes internationales ayant opté 
pour un téléphérique urbain, 
telles que New-York, Rio, Londres 
ou encore Barcelone. Une nou-
veauté qui a coûté près de 82 
millions d’euros à Tisséo Collecti-
vités. Les Toulousains qui le sou-
haitent pourront l’emprunter gra-
tuitement durant le week-end de 
lancement, les 14 et 15 mai.
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Depuis février, de nom-
breux témoignages font 
é t at  d e  p i q û re s  s u r ve -

nues dans des établissements 
de nuit un peu partout en 
France. Quinze plaintes dépo-
sées à Béziers à la mi-avril, six 
à Montpellier, dix à Toulouse... 
Dans les boîtes de nuit occitanes, 
ces attaques à la seringue in-
quiètent. Entre incrédulité et co-
lère, Lucie* revient sur ce qui lui 
est arrivé : « J’ai été piquée dans 
une discothèque. Je ne m’en suis 
rendu compte que le lendemain 
parce que j’ai ressenti une sensa-
tion de fatigue inhabituelle. » La 
jeune femme ne cache pas son 
angoisse quand on lui parle du 
phénomène des « piqûres sau-
vages ». Plusieurs de ses amis 
ont affirmé avoir reçu une pro-
bable injection de drogue dans 
la même boîte de nuit à Béziers 
il y a deux semaines. Les victimes 

décrivent des symptômes simi-
laires : des nausées, une fatigue 
intense ou des pertes d’équilibre, 
parfois suivies d’un trou noir. Des 
analyses sanguines doivent être 
faites rapidement pour détecter 
d’éventuelles traces de GHB, la 
« drogue du violeur ».

Des questions sans réponses

Plusieurs boîtes de nuit décident 
de renforcer leur sécurité ; comme 
au Rex à Toulouse. « On utilise déjà 
un important système de caméras 
avec des écrans de contrôle. On vé-
rifie également les sacs à l’entrée. » 
Mathieu Doumerc, directeur des 
lieux, envisage de renforcer la 
surveillance. « Nous allons éven-
tuellement exiger une fouille au 
corps après le passage au vestiaire. 
Si quelqu’un tente d’introduire une 
seringue dans l’établissement, il 
sera ainsi plus facilement repéré. » 

Depuis l’apparition du phé-
nomène, une soixantaine de 
plaintes a été déposée en France. 
Pour l’heure, malgré l’ouverture 
d’enquêtes, aucune des seringues 
empoisonnées n’a été retrou-
vées. Il est impossible de dire au-
jourd’hui ce qu’elles contenaient.

          *Le prénom a été modifié
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Le bruit sourd d’une meu-
leuse résonne au loin, mais 
on entend quand même les 

oiseaux chanter. À 3PA, on res-
pire. À seulement quelques mi-
nutes de Toulouse, l’association 
est comme posée au milieu de 
treize hectares de terrain. Entre 
l’atelier de menuiserie, la can-
tine et la ferme, un espace de 
repos composé de tables en 
bois permet les échanges. Ici, 
on se rencontre, on discute, on 
rit. C’est le but de cette associa-
tion : réunir, apprendre et par-
tager. Se connaître les uns et les 
autres mais aussi, se connaître 
soi-même. 3PA est avant tout 
un espace de construction so-
ciétale avec l’écologie comme 
dynamique d’évolution. Pour 
Laure Niatel, éducatrice environ-
nementale de l’association, « si 
on veut conserver un mode de vie 
tel qu’on le connaît et diminuer les 
inégalités sociales, on est obligé 
de s’impliquer dans les questions 
écologiques ».  L’association a 
pour mission depuis 2004 d’édu-
quer, de former et d’insérer des 
jeunes en situation précaire ou 
en décrochage scolaire. « Ce sont 
des jeunes qui sont dans une pé-
riode de flou. Pour certains, c’est 
leur dernière chance », explique 
Sarah Ben Ahmed, en service ci-
vique chez 3PA.

Des dispositifs adaptés

Depuis la création de l’asso-
ciation, l’équipe n’a cessé de 
s’adapter aux besoins du public 
en réinsertion. Le programme 
« F.A.I.R.E » (formation accompa-
gnement insertion retour à l’em-
ploi) de 3PA permet aux jeunes, 
issus de la Mission locale, de 

trouver le métier qui leur cor-
respond le mieux. « Par exemple, 
les « rével’actions », qui font l’al-
ler-retour tous les jours pendant  
deux mois, touchent à tout et 
choisissent les emplois qui pour-
raient leur plaire », raconte Sarah. 
Menuiserie, cuisine, maraîchage, 
jardinage, tout y passe. « Avant, 
j’étais saisonnière. Ici, je vois plein 
de métiers différents », explique 
Laurie, membre du dispositif 
« rével’actions ». Les mercredis, 
elle suit Sarah pour nettoyer les 
enclos des animaux de la ferme 
pédagogique. Cet après-midi, 
ce sont les truies Janice et Jo-
plin qui ont la chance de se faire 
chouchouter les premières. «  Ils 
prennent confiance en eux avec 
les animaux. On a vu des jeunes 
devenir plus calmes, plus ou-
verts à la discussion », confie 

Sarah. Les jeunes en « préquali-
fication », eux, ont le choix entre 
la menuiserie et le maraîchage. Ils 
découvrent le métier pendant six 
mois à 3PA. À terme, ils peuvent 
obtenir un « titre professionnel », 
l’équivalent d’un CAP. Pour Laure, 
l’association est un moyen pour 
les jeunes de redevenir acteurs 
de leurs vies et de lever les freins 
sociaux dans lesquels ils sont en-
fermés. « Ils acquièrent un certain 
savoir-être, apprennent à se com-
porter en société, à interagir avec 
les autres et à travailler en équipe. 
Ça renforce leur confiance en eux. »

« PENSER, PARLER,  
PARTAGER, AGIR »

À Lahage, à quarante kilomètres de Toulouse, l’association 3PA mêle écologie et 
réinsertion. En pleine nature, espaces de travail partagé, ateliers et ferme sont mis à 

disposition de jeunes en difficulté.

©3PA - Asmar, Yvan et Thomas, en préqualification en maraîchage agroécologique, fabriquent un foyer à bois chauffant.
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« On a vu des 
jeunes devenir 
plus calmes. »

toulouse5.indd   5 10/05/2022   09:59



 .  PAR  LÉA ROCHEFORT

HANDICAP : LE PARCOURS  
DU COMBATTANT

Le 29 avril, Toulouse est devenue une « Destination pour tous ». Cette récompense permet
à la Ville rose de labelliser l’accessibilité de son territoire. Pourtant, le quotidien des Tou-

lousains en situation de handicap reste semé d’embûches. 

©L.Rochefort - Kévin Fermine avec son chien  d'assistance dans le quartier François Verdier.

Se rendre au restaurant, dans 
les commerces, les adminis-
trations ou au musée relève 

des actes de la vie quotidienne 
et sociale. Kevin Fermine, étu-
diant en droit à l’Université du 
Capitole ne compte plus les lieux 
qui ne l’acceptent pas, lui et son 
fauteuil roulant. Alors qu’à Tou-
louse 12 023 personnes sont bé-
néficiaires de l’Allocation adultes 
handicapés (AAH)*, le senti-
ment d’exclusion persiste pour 
nombre d’entre elles. «  Entre les 
voitures garées sur le trottoir, les 
poubelles au milieu de la chaussée, 
les poteaux qui nous empêchent 
de passer et les trous qui ne sont 
pas rebouchés, on n’en voit pas la 
fin » déplore le militant qui lutte 
contre le validisme**. Bien que 
la mairie tente comme elle peut 
de gérer les incivilités grâce aux 
contrôles et à la sensibilisation, 
Kévin n’est pas le seul à se retrou-
ver en difficulté lorsqu’il veut aller 
d’un point A à un point B.

Même constat pour le 
handicap visuel

Dans un sondage réalisé en 
2020 par l’Ifop et l’Association 
des paralysés de France l’APF) 
sur l’accessibilité des personnes 
en situation de handicap, 83 % 
des répondants toulousains res-
sentent des difficultés lors de 
leurs déplacements en ville. Pour 
Franck Godard, malvoyant dont 
la déficience visuelle est presque 
totale, le constat est le même. 
Le jeune homme de 23 ans 
n’éprouve pas de grandes difficul-
tés lors de ses trajets quotidiens, 
grâce à sa canne blanche et  à la 
construction de cartes mentales : 

des formes de représentations 
créées à partir de ses expériences 
du monde environnant. Mais c’est 
sans compter sur les imprévus qui 
se dressent sur son chemin. « Je 
détecte seulement ce qu’il y a au sol. 
Si pour des travaux il y a une déli-
mitation en hauteur, je ne peux pas 
anticiper, alors je fonce droit des-
sus. » Des situations, encore trop 
souvent régulières, qui peuvent 
le mettre en danger. « Lorsqu’il y 
a des travaux et que je dois chan-
ger de chemin, je suis désorienté. 
Avant de pouvoir prendre une nou-
velle route seul, il me faut plusieurs 
jours afin de la mémoriser menta-

lement  »  déplore Franck. Un seul 
remède existe : la bienveillance 
des personnes autour de lui.

Agir, mais plus vite

En France, la loi du 11 février 
2005, pour l’égalité des droits et 
des chances des personnes en 
situation de handicap, a renforcé 
les mesures législatives. À Tou-
louse, la Commission communale 
accessibilité pour tous (CAPT) se 
rassemble tous les ans pour faire  
le bilan des actions qui ont été 
menées, comme le prévoit la loi. 
Pour favoriser les déplacements
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de toutes et tous et respecter ses 
engagements, la mairie possède 
un agenda d’accessibilité pro-
grammé depuis 2017. La date de 
fi n est prévue à l’horizon 2025. 670 
établissements recevant du public 
(ERP) ont été inscrits sur la liste des 
bâtiments à adapter. Aujourd’hui, 
seulement 352 d’entre eux ont été 
habilités, selon le chef accessibilité 
de la mairie de Toulouse Nicolas 
Aoun. Il reste trois ans à la qua-
trième ville de France pour rendre 
accessible la totalité des ERP. Une 
chimère pour Odile Maurin. L’élue 
d’opposition au conseil municipal 
de Toulouse, elle-même en situa-
tion de handicap, constate chaque 
jour le retard pris par la mairie. 
« Elle n’a pas respecté le calendrier 
jusqu’à maintenant. » Des propos 
qui  contredisent  ceux de Nicolas 
Aoun : «  Notre objectif est de res-
pecter les dates. Pour l’instant, il n’y 
a aucun report envisagé. »

Considéré comme un citoyen 
de seconde zone

Selon Kévin Fermine, « la mairie 
de Toulouse ne fait  pas pire 

qu’ailleurs, mais elle pourrait 
faire beaucoup mieux ». La loi 
handicap de 2005 donnait dix 
ans à la France pour s’adapter à 
l’accessibilité universelle. Une 
application qui aurait dû avoir 
lieu en 2015. Mais en 2014, une 
ordonnance a allongé les délais 
jusqu’à 2024. « La diffi  culté de la 
France, c’est qu’elle fait des lois 
généreuses mais ne veille pas à les 
appliquer  », affi  rme Odile Maurin. 
Cependant, pour Kévin Fermine, 
le bilan est rude. «  Aujourd’hui, j’ai 
l’impression d’être un oublié. J’ai la 
sensation d’être considéré comme 
un citoyen de seconde zone. Il faut 
arrêter de voir l’accessibilité comme 
une contrainte », regrette-t-il. 
L’étudiant toulousain s’interroge 
sur la possibilité que la loi soit à 
nouveau repoussée. C’est déjà 
le cas de la ville de Lyon qui a 
allongé le délai à 2035. «  Qu’est-
ce que l’on va nous dire en 2024 ? 
L’excuse du Covid ? Le Covid a bon 
dos …»

« La sensation d’être considéré 
comme un citoyen de seconde 

zone. »

Expulsion de jeunes migrants  
à Toulouse

Jeudi 5 mai, le tribunal admi-
nistratif de Toulouse a ren-
du son verdict sur l’expulsion 
des 90 jeunes migrants lo-
gés dans l’ancien EPHAD des 
Tourelles. Fin 2021, le centre 
communal d’action sociale, 
propriétaire des lieux, avait in-
formé l’association Tous-tes En 
Classe 31, Médecins du Monde 
et la société de Saint-Vincent-
de-Paul de la fermeture du 
site le 7 février. Un délai pro-
longé par la trêve hivernale. 
Les associations ont mainte-
nant vingt jours pour trouver 
une solution. Leurs avocats 
n’ont pas encore précisé s’ils 
allaient contester la décision.

Abus sexuels dans l’église 
dominicaine 

Dans un communiqué, publié 
ce jeudi 5 mai, les Dominicains 
de Toulouse reconnaissent des 
actes de violences sexuelles 
contre des mineurs au sein de 
leur communauté. Le prieur 
provincial lance un appel aux 
victimes et témoins pour libé-
rer la parole. Il souhaite la fi n 
du silence concernant d’autres 
viols potentiels. Pour écouter 
les témoignages, la commis-
sion reconnaissance et répa-
ration, créée après le rapport 
Sauvé, sera présente à Toulouse 
les 30 et 31 mai 2022.

Garde à vue pour le directeur 
toulousain du CNED 

Ce samedi 7 mai, le directeur 
du centre national d’ensei-
gnement à distance (Cned) de 
Toulouse a été placé en garde 
à vue pour exhibitionnisme. 
L’homme a été appréhendé aux 
abords d’une compétition de 
football organisée par l’Asso-
ciation sportive Hersoise. L’in-
dividu avait le pantalon baissé 
alors que le tournoi accueillait 
des centaines d’enfants ayant 
entre six et neuf ans. Samedi 
soir, son audition était en cours. 

12
900

4 059
43

millions de 
personnes en 
situation de 

handicap en France

euros par mois 
d’allocation adulte 

handicapé

enfants handicapés bénéfi cient de 
l’allocation d’éducation à Toulouse 

(en  2020)

associations 
membres de 
la CAPT de 
Toulouse

ZOOM sur les chiff res 
du handicap
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**Discrimination à l’encontre des personnes en situation de 
handicap
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À Toulouse comme dans 
le reste de la France, la 
guerre en Ukraine a stop-

pé une grande partie des livrai-
sons d’huile de tournesol. Même 
si elle n’est pas la seule cause 
de tourments pour les restau-

rateurs, elle rend la situation de 
plus en plus critique. « On a du 
mal à se faire livrer en temps, en 
heure et dans les quantités de-
mandées. Il est arrivé qu’on com-
mande 500 litres et qu’on n’en re-
çoive que 200 », confie Jonathan 
Ruggieri, second de cuisine à 
l’Entrecôte. Pour le cuisinier, la 
durée de la guerre en Ukraine 

et l’absence potentielle de pro-
chaines récoltes pourraient 
avoir des conséquences drama-
tiques  : « C’est une épée de Damo-
clès au-dessus de notre tête. Si ça 
continue, il faudra envisager une 
fermeture. » Pour l’Entrecôte, qui 

se fournit uniquement 
en France, les réper-
cussions sont inévi-
tables lorsque l’on sait 
que deux tiers des im-
portations françaises 
de tournesol pro-
viennent d’Ukraine. 

Pour d’autres restaurants toulou-
sains dépendant de pays euro-
péens, la situation est tout aussi 
difficile. À Marcello, restaurant 
italien du quartier Saint Pierre, le 
directeur Charlie Uzan se fournit 
uniquement en Italie, pays éga-
lement affecté par la guerre en 
Ukraine. De fait, tous les prix des 
produits alimentaires comman-

dés par Charlie Uzan ont égale-
ment augmenté. « Huile, fromage, 
mozzarella, sauce tomate, tout a 
flambé. Pour l’instant, on ne veut 
pas se fournir ailleurs. On veut gar-
der la valeur de notre marchandise 
italienne » confie le directeur.

Pas de canard à la carte

Plus de frites donc, mais plus 
de magret non plus. Une cause 
d’ordre national cette fois-
ci : l’épidémie de grippe aviaire 
sévit en France depuis no-
vembre dernier. Plus de 16 mil-
lions de volailles ont été abat-
tues. Produit phare en Occitanie, 
le canard a de moins en moins sa 
place dans les assiettes. Les res-
taurants toulousains se trouvent 
obligés d’adapter, à contrecœur, 
leurs prix et leurs cartes. « Dans 
la salade, j’ai mis du bœuf à la 
place des gésiers. Les clients sont 
satisfaits, mais ce n’est pas pa-
reil », explique Eric Rives, gérant 
du Bistrot des Carmes. En plus 
de ce changement, le restaura-
teur a été obligé de rayer le ma-
gret de canard de sa carte. Pour 
le directeur, il est plus que dif-
ficile d’envisager de se fournir 
ailleurs : « Le canard c’est un pro-
duit de chez nous, je ne me vois 
vraiment pas prendre du magret 
dans d’autres pays européens.  » 
Pour les restaurateurs, qui se 
remettent tout juste de la crise 
sanitaire et de ses répercus-
sions, la situation inquiète et il 
est difficile de se projeter. « Le 
gouvernement nous a déjà bien 
aidés pendant le confinement. 
Je ne suis pas certain que l’État 
ait la possibilité de s’endetter 
encore plus pour nous sauver », 
constate Jonathan Ruggieri.

 .  PAR  JULIE VIALLON

PÉNURIES : CANARD  
ET HUILE SUR LE FEU

La grippe aviaire et la guerre en Ukraine entraînent des pénuries d’huile et de 
canard, qui obligent les restaurateurs à revoir leur organisation. L’Entrecôte, emblème 

de Toulouse depuis 60 ans, envisage même de mettre la clef sous la porte.

«  Si ça continue, il 
faudra envisager une 

fermetutre. »

©S.Boyer - L'Ukraine représente 50% de la production mondiale d'huile de tournesol

TRAJECTOIRES-8

toulouse8.indd   8 10/05/2022   10:06



À Toulouse,  l ’associat ion  
Bátar (bateau en islandais) 
a posé ses valises à la Cale 

de Radoub pour un chantier in-
solite : la construction d’un drak-
kar, navire viking. Comptant huit 
membres permanents, cette as-
sociation d’ingénieurs passion-
nés de bricolage et d’histoire a 
déjà construit deux vaisseaux 
nordiques depuis sa fondation 
en 2011. La passion des ingé-
nieurs de Bàtar pour les Vikings 
est née pendant la construction 
de leur premier drakkar. « Ce sont 
des pionniers et des aventuriers 
novateurs, ça nous parlait » ra-
conte Thomas Devineaux, chef 
du projet. Leur dernier-né est 
baptisé Orkan (ouragan  en da-
nois). Ce bateau est l’entreprise 
la plus ambitieuse de Bàtar. De-
puis Toulouse via la Garonne, 
il effectuera la traversée de  

l’Atlantique, en direction de New-
York : « On empruntera le même iti-
néraire que les Vikings. » Pour l’ex-
pédition, l’équipage est constitué 
de 35 personnes ayant une solide 
forme physique : « Il faudra se 
mettre à l’avant pour surveiller la 
présence de blocs de glace, tout en 
prenant de l’eau glacée en pleine 
figure », avertit le capitaine du 
drakkar, Thomas.

Toujours plus vite

Encouragée par la vitesse de leur 
deuxième navire, l’association en-
tend bien faire de l’Orkan le drakkar 
le plus rapide du monde. « L’objectif 
est de passer la barre des seize nœuds 
et peut-être d’atteindre les dix-huit 
nœuds » explique Thomas. Pour 
réussir, l’équipe a été conseillée par 
des spécialistes scandinaves de la 
navigation. S’ils emploient des ma-

tériaux modernes pour assembler 
le navire, sa construction se fera 
avec des techniques traditionnelles 
et des plans basés sur des drakkars 
d’époque. Sa construction débu-
tera fin 2022. Pour savoir s’ils par-
viendront à atteindre leur objetif, 
rendez-vous en mai 2024.

 .  PAR  PAUL GUYO

DES TOULOUSAINS
 SUR LES PAS DES VIKINGS

L’association Bátar va construire le drakkar le plus rapide du monde. En 2024, le navire 
traversera l’Atlantique jusqu’à New-York, au départ de Toulouse, pour reproduire le même 

voyage que les Vikings. La maquette du bateau sera présentée à la fin du mois de mai.

MES PAPIERS, S’IL VOUS PLAÎT !
À Toulouse, comme partout en France, les délais de renouvellement des papiers d’identité 

s’allongent. En réaction, le gouvernement a annoncé un plan d’urgence.

Soixante-cinq jours : c’est le dé-
lai moyen pour renouveler ses 
papiers d’identité en France 
aujourd’hui ; contre douze en 
moyenne l’année dernière. Pour 
remédier à cet allongement, le 
gouvernement a présenté un 
plan d’urgence mercredi 4 mai. 
La première mesure concerne les 
cartes d’identités et passeports 
expirés. Ceux qui le seraient de-
puis moins de cinq ans sont fina-
lement valides « pour l’inscription 
au permis de conduire » et « pour 
les examens de mai et juin », selon 
Gabriel Attal, le porte-parole du 

gouvernement. À cela s’ajoute 
la création d’une « plateforme 
commune de prise de rendez-vous 
en mairie » qui verra « prochaine-
ment » le jour. 

Des délais pénalisants

Jonathan, responsable du drive 
dans un supermarché, a perdu 
tous ses papiers en janvier. Après 
une demande de renouvellement 
en mars, qui n’a pas abouti, il a 
trouvé un rendez-vous fin juil-
let. Au quotidien, il est pénalisé  : 
« J’ai besoin de ma voiture pour 

travailler mais sans carte d’identi-
té, impossible de refaire mon per-
mis de conduire ». À la mairie de  
Blagnac, on n’en revient pas : « En 
quinze ans ici, je n’ai jamais vu ça », 
explique Edith Vaure, respon-
sable du service population. Dans 
cette commune, le premier cré-
neau disponible n’ est que dans 
trois mois et demi. Pour elle, ce 
phénomène est, en partie, dû aux 
confinements successifs : « 35 % 
des papiers d’identité qui devaient 
être renouvelés ne l’ont pas été. Ce 
retard se répercute directement sur 
les créneaux d’attente. »

©Y. Bédé - L'association compte faire de son drakkar le 
plus rapide du monde.
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L’AGENDA TOULOUSAIN
À VOS CAISSES À SAVON : 
OUVERTURE DES INSCRIPTIONS

Red Bull s’invite sur les co-
teaux de Pech David, pour 
la 4e édition de sa course de 
caisses à savon. Les participants 
construisent leur bolide à quatre 
roues. Quelques contraintes : le 
moteur est interdit, les freins 
doivent être en bon état. Les ins-
criptions sont ouvertes jusqu’au 
22 mai. Les équipes s’affronte-
ront le 18 septembre. 

DES RESTAURANTS TOULOUSAINS  
À MOITIÉ PRIX

Jusqu’au 5 juin, le festival The-
Fork est de retour à Toulouse. 
Une quinzaine de restaurateurs 
bradent leurs tarifs jusqu’à moi-
tié prix pour faire découvrir 
leurs recettes au plus grand 
nombre. Au menu, une cuisine 
des quatre coins du monde : in-
dienne,  libanaise ou encore ita-
lienne. Des plats végétariens 
sont également à la carte.

L’ACCUEIL POUR LES RÉFUGIÉS 
UKRAINIENS À TOULOUSE

Depuis le 9 mai, un point d’infor-
mation dédié aux réfugiés ukrai-
niens a ouvert à Toulouse. Sur 
place, les bénévoles répondent 
aux questions sur le logement, 
l’emploi, les aides sociales et les 
conseillent pour permettre leur
intégration. L’initiative complète  
la plateforme téléphonique ou-
verte depuis mi-avril dans le dé-
partement de Haute-Garonne.

LES « TERRASSES COVID » 
C’EST PAS FINI !

 .  PAR  JULIETTE BISIAUX

Certaines extensions de terrasses autorisées pendant la crise sanitaire vont 
une nouvelle fois être prolongées. Les commerçants avaient jusqu’au 6 mai pour 

demander à la mairie de les conserver.

©E. Barukcic/AFP - Chaque équipe propose une 
chorégraphie. 

Une fois les demandes étu-
diées et les dérogations 
envoyées, certaines exten-

sions du centre ville devront être 
démontées. Seuls les restau-
rateurs dont la demande a été 
approuvée garderont leurs ter-
rasses jusqu’au 31 octobre. La dé-
cision réjouit autant qu’elle fâche. 
Christophe Alves, élu à la mairie 
en charge du domaine public, ex-
plique que « les établissements ont 
pu remplir un formulaire en ligne ». 

En fonction de trois critères so-
cio-économiques, une commis-
sion se réunira mi-mai avec les 
syndicats de la profession pour 
étudier les dossiers et permettre 
une prolongation de terrasses ou 
non jusqu’au 31 octobre. « Sur les 
175 extensions concernées, seule 
une trentaine de bénéficiaires 
ont fait cette demande. » Chloé 
et Noémie, serveuses au bar le 
Gogo Flamingo, rappellent que 
« la terrasse est une force de frappe 

pour compenser les pertes liées aux 
confinements ». Après le 31 oc-
tobre, les restaurateurs s’adapte-
ront même s’ils veulent conserver 
leurs tables supplémentaires qui 
« représentent toujours un béné-
fice », affirme Chloé. Pourtant, cet 
avantage peut être contraignant 
lorsque le voisinage se plaint des 
nuisances sonores. « Sur la ter-
rasse, on doit faire la police pour 
pour éviter les cris à cause des 
plaintes pour tapage nocturne. »

©J.Evrard/AFP - La réservation se fait sur le site TheFork.

©L.Bonaventure/AFP - Le centre reçoit entre 100 et 120 
appels par semaine.
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POKEMON : 
ARBITREZ-LES TOUS

  .  PAR  MARGAUX MUNOZ

©

1. Laurina collectionne 
les cartes Pokémon depuis 
son adolescence.  C ’est en 
grandissant qu’elle découvre 
l’aspect compétition de son 
passe-temps favori, « trop peu 
médiatisé », selon elle. En 2016, 
elle participe en tant que joueuse 
aux Championnats du monde 
à San Francisco. Cet événement 
la marque même si elle s’éloigne 
pendant deux ans des concours, 
qu’elle juge « trop stressants ».

2. En 2018, elle découvre 
un programme pour devenir 
« Professeur Pokémon ». Une 
formation qui permet de de-
venir arbitre ou organisateur 
d’événements. Depuis deux 
ans elle endosse la casquette 
de juge pour des tournois. Les 
joueurs s’inscrivent en catégo-
rie jeu vidéo ou en réel, avec 
leurs cartes. Pour Laurina, il est 
« plus diffi  cile d’arbitrer les cartes 
car il faut être plus attentif aux 
erreurs qui sont commises et aux 
tentatives de triche ».

Pour elle, une bonne juge Pokemon 
est à  l’écoute. «  Il faut être attentif 
aux besoins des joueurs pour qu’ils 
se sentent bien  et que l’atmosphère 
ne soit pas stressante. » Pour trouver 
le mot juste, un bon niveau d’anglais 
est indispensable dans les compéti-
tions internationales. «  Être bilingue 
est pratique, même pour parler aux 
autres juges. »

est à  l’écoute. «  Il faut être attentif 4. Des règles strictes et des 
arbitres vigilants car l’enjeu 
est grand. En plus du titre de 
champion, les vainqueurs rem-
portent une « belle somme 
d’argent ». 25 000$ pour le pre-
mier prix en jeu de cartes et 
10 000$ pour la catégorie jeu 
vidéo. Dans les compétitions 
internationales des bourses 
d’études sont également rem-
portées.

5. Depuis 2018 Laurina 
a arbitré douze tournois 
internationaux. Après la com-
pétition de ce week-end à Bilbao, 
elle voit plus grand. Elle espère 
participer en tant que juge 
aux Championnats du monde 
Pokémon qui auront lieu cet 
été à Londres. Un événement 
qui représente le summum 
puisqu’il regroupe les meilleurs 
joueurs du monde.

3. Pour elle, une bonne 
juge Pokemon doit avant 
tout être à l’écoute. « Il faut 
être attentif aux besoins des 
joueurs pour qu’ils se sentent 
bien et que l’atmosphère ne soit 
pas stressante. » Avoir un bon 
niveau d’anglais est indispen-
sable dans les compétitions in-
ternationales. « Être bilingue est 
pratique, même pour parler aux 
autres juges. »

©S.Boyer -  Portrait de Laurina Chouillet, juge pour des compétitions de Pokemon dans son 
magasin toulousain. TRAJECTOIRES-11

PORTRAIT EN CINQ POINTS

 Laurina Chouillet fait partie des « Professeur Pokémon ». Cette Toulousaine encadre 
et arbitre les compétitions officielles de jeux vidéo. Elle rentre tout juste du tournoi de 

Bilbao.
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ÉCONOMIE - SOCIÉTÉ

TWITTER, L’OISEAU BLEU 
SORT-IL DE SA CAGE ?

Le 26 avril, Elon Musk, l’homme le plus riche du monde, a acheté le réseau social pour 
la somme de 44 milliards de dollars. Son objectif : faire de Twitter un espace où la 

liberté d’expression règne sans aucune modération. Mais est-ce possible ?

 .  PAR  DAMIEN DUFFAU-MONGILARDI

©S.Boyer - Tweet d'Elon Musk à propos de la liberté d'expression sur Twitter.

ZOOM sur les chiff res 
clés

+500+500 millions de 
tweets par jour, 
soit près de 6 000 
à la seconde.

18271827 modérateurs 
Twitter dans le 
monde.

+30 000+30 000
contenus supprimés par jour du 
réseau social en 2021.

TRAJECTOIRES-12

Le patron de Tesla, Space X ou 
encore NeuraLink est désor-
mais l’heureux propriétaire de 

Twitter. Après une bataille à coup 
de milliards, le conseil d’adminis-
tration de l’application a cédé et 
s’est fait absorber par le milliardaire 
américain. À son commandement, 
il souhaite retirer le réseau de la 
bourse, ajouter de nouvelles fonc-
tionnalités, changer de modèle 
économique, mais surtout arrêter 
toute modération. Cette volonté 
de « free speech  » peut être expli-
quée par le libertarisme, mouve-
ment auquel adhère Elon Musk. 
C’est une philosophie politique 
où personne ne peut outrepasser 
la liberté individuelle de chacun. 
« La liberté d’expression est le 
ciment d’une démocratie qui fonc-
tionne. Twitter est la plateforme où 
des discussions vitales sur le futur de 
l’humanité sont débattues », a twee-

té Elon Musk. Mais pour lui, l’oiseau 
bleu ne respecte pas ce droit fon-
damental. Le 14 avril dernier, lors 
d’une conférence TED, (série de 
conférences internationales), il a 
expliqué : « La modération tue cette 
indépendance et muselle ses utilisa-
teurs. Il faut remédier à cela. »

Des limites légales ?

En France, un tel projet est-il pos-
sible ? Selon Maître Alan Gyan, avo-
cat spécialisé en droit du numé-
rique, « il va être très compliqué pour 
monsieur Elon Musk de faire ce qu’il 
veut en France et plus largement 
e n  E u r o p e .  »  L’ U n i o n  e u r o -
péenne impose des l imites, 
notamment en ce qui concerne 
le cyberharcèlement. En 2021, près 
de 63 % des  huit - dix-huit ans en 
ont été victimes selon l’association 
de protection de l’enfance sur Inter-

net, e-Enfance.  « Sur ces sujets, l’Eu-
rope est intraitable. Si Twitter ne 
supprime plus ces contenus, l’appli-
cation s ’expose à  de lourdes 
amendes et à de possibles poursuites 
judiciaires. Il ne faut pas oublier le 
préjudice que cela peut engendrer 
sur les personnes victimes de harcè-
lement en ligne. » Il faut néanmoins 
ajouter la législation particulière 
de chaque pays. Certains sujets 
peuvent être légaux dans un et 
i l légaux dans un autre.  Par 
exemple, en France, le négatio-
nisme est illégal tandis qu’aux 
États-Unis, il est possible d’en par-
ler librement. « Malheureusement, 
ce que l’on peut craindre, c’est une 
banalisation de certains propos hai-
neux, à la frontière de la légalité. 
Mais avant tout, il y a une tendance 
à la diminution de la modération à 
travers les réseaux sociaux au grand 
dam de ses utilisateurs. »

Economie12.indd   12 10/05/2022   10:18



Commémoration en temps 
de guerre

La France a commémoré la ca-
pitulation de l’Allemagne na-
zie alors même que la guerre 
est de retour en Europe. 
Emmanuel Macron, fraiche-
ment réélu président de la 
République a présidé la com-
mémoration parisienne en tant 
que chef des armées. Il a durant 
plus de deux heures salué les 
anciens combattants, ravivé la 
fl amme du soldat inconnu sous 
l’Arc de Triomphe et a passé en 
revue les troupes présentes sur 
les nombreux théâtres d’opéra-
tions militaires.

Mea-culpa pour ORPEA

Philippe Charrier, PDG d’Orpea 
sort du silence. Il admet dans 
les pages du Journal du Di-
manche que le groupe a « pé-
ché par manque de rigueur ». 
Pour rassurer sa clientèle, l’en-
treprise va, à partir de mi-mai, 
lancer une opération portes 
ouvertes. « Le moment est venu 
de bâtir le nouvel Orpea, dans la 
transparence », assure le PDG. 
Pour rappel, les dysfonction-
nements au sein des Ephad 
du groupe avaient été poin-
tés du doigt par le journaliste 
Victor Castanet dans son livre 
Les Fossoyeurs. 

La santé à l’honneur au 
Concours Lépine

La foire de Paris et son célèbre 
Concours Lépine ont pris fi n le 
dimanche soir. 358 inventeurs 
ont tenté leur chance lors de 
la 121e édition. C’est Frédéric 
Leybold pour son inven-
tion baptisée Géocœur qui 
a remporté le Prix du pré-
sident de la République, la plus 
haute distinction du Concours. 
Géocœur est un appareil qui se 
place à côté des défi brillateurs. 
Un serveur localise les boîtiers 
connectés les plus proches qui 
se mettent alors à clignoter 
pour attirer l’attention des pas-
sants environnants.

BIENTÔT LA FIN DU 
PÉTROLE RUSSE ?

.  PAR  ANTOINE ALLART

Après le charbon, l’Union européenne s’attaque au pétrole 
russe. La présidente de la Commission européenne, 

Ursula von der Leyen, propose un embargo sur l’or noir.

C                   e ne sera pas facile. » C’est 
ainsi qu’Ursula von der 
Leyen, la présidente de 

la Commission européenne, a 
qualifi é l’embargo proposé à 
l’Union européenne sur le pétrole 
russe. Cette décision s’inscrit dans 
le sixième plan de sanctions à 
l’encontre de la Russie, depuis son 
invasion de l’Ukraine. Le projet 
d’embargo proposé fi xe à six mois 
l’arrêt de l’achat de pétrole russe 
brut et à la fi n de l’année celui de 
produits raffi  nés.

Des répercussions en France ?

Phuc-Vinh Nguyen, chercheur 
sur les politiques de l’énergie 
européenne et française à l’insti-
tut Jacques Delors, situé à Paris, 
nuance les conséquences de cette 
mesure sur l’économie française. 
« La France n’est pas dans une si-
tuation de dépendance aussi forte 
que ses voisins européens. » En 
eff et, seuls 12 à 13 % du pétrole 
brut importé provient de Russie 

selon l’Union française des indus-
tries pétrolières (UFIP). Ce n’est 
pas pour autant que la France ne 
va pas subir de répercussions. « À 
court terme, une envolée des prix du 
pétrole apparaîtra sur les marchés 
et cette situation risque de perdurer 
sur les quatre prochaines années. 
La puissance publique française 
devra intervenir en proposant des 
mesures ciblées, à destination 
des Français les plus vulnérables, 
comme le chèque énergie », ren-
chérit le chercheur. Pour contrer 
cette envolée des prix et cette dé-
pendance au pétrole russe, Phuc-
Vinh Nguyen pointe plusieurs 
leviers d’action en insistant sur 
la sobriété énergétique. « Il faut 
réduire au maximum notre utilisa-
tion d’énergies fossiles. La sobriété 
est une mesure directe et concrète 
qui pourrait régler, en partie, les 
défi s auxquels nous allons être 
confrontés. » La décision fi nale 
des vingt-sept devrait émerger 
dans les jours à venir. Le G7, lui, a 
acté la fi n du pétrole russe.

©N.Kolesnikova/AFP - La Russie représente 20 à 25 % des importations françaises de gazole.
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« L’INFLATION IMPACTERA  
LE POUVOIR D’ACHAT» 

 .  PAR  EMMA CALVET

Pourquoi cette augmentation 
soudaine du SMIC ?

La deuxième raison est liée à la 
conjoncture internationale avec 
la guerre en Ukraine. L’embargo 
sur la Russie entraîne inexora-
blement une augmentation 
des prix des énergies fossiles. 
C’est pourquoi, au passage à la 
pompe, les prix flambent. 

La première concerne la reprise 
post-pandémie. À la fin de l’an-
née dernière, les Français ont 
retrouvé une activité normale. 
Il a fallu remettre la machine en 
route. Et qui dit redémarrage 
des activités, dit hausse des 
prix. 

Deux explications principales 
se dégagent :

Aujourd’hui, le niveau 
de l’inflation dépasse 
les 5 % ; entraînant deux 
augmentations succes-
sives en moins de six 
mois.

Cette hausse est en réalité inscrite 
depuis longtemps dans les textes du 
Code du travail. Dès que le niveau de 
l’inflation dépasse le seuil des 2 %, 
une augmentation du SMIC doit être 
prononcée par le ministère du Travail 
afin de lutter contre la hausse des 
prix à la consommation. 
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Ce qui est sûr, c’est que la hausse de l’inflation, en 
France, mais aussi en Europe, fait planer un risque ac-
cru de récession.

Cette étape est obligatoire, notamment dans le domaine 
social. Il paraît difficile de réguler la situation économique 
sans s’appuyer sur ces mécanismes d’indexation du droit 
du travail.

Pensez-vous que la re-
valorisation du SMIC va 
permettre de mieux lut-
ter contre l’inflation ?

L’inflation est liée à des éléments circonstanciels 
qui n’ont pas vocation à durer éternellement.

Toutefois, les éco-
nomistes partagent 
une inquiétude : l’in-
flation est un phé-
nomène qui peut 
s’entretenir et deve-
nir constant… Les 
salaires augmentent, 
ce qui va se répercu-
ter sur d’autres prix. 
Tout le monde finit 
par s’habituer à cette 
hausse. 

L’inflation a-t-elle voca-
tion à durer ?

 Logiquement, cette augmentation se ré-
percute sur le prix des menus et donc sur 
le consommateur. Une inflation qui aura 
obligatoirement un impact sur le pouvoir 
d’achat global. 

Le salaire minimum est à la fois un revenu 
et un coût. Prenons un exemple : le fast-
food qui emploie des salariés au SMIC doit 
à la fois gérer l’augmentation des prix des 
produits alimentaires tels que l’huile ou les 
pommes de terre, mais aussi celle des sa-
laires. 

L’augmentation du SMIC 
va-t-elle avoir un impact 
sur le pouvoir d’achat des 
Français ?
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Dans toute l’histoire de la 
Ve République, une seule 
femme a réussi à accé-

der à la fonction de Premier mi-
nistre. 31 ans après Édith Cresson, 
l’idée que cette situation se re-
produise est « plus que probable » 
selon David Gouard, maître de 
conférences en sciences poli-
tiques à Toulouse. 

« Travers de représentativité »  

L’élection d’un Premier ministre 
est un signal envoyé à la popu-
lation. Une volonté pour le pré-
sident de se montrer en phase 
avec la société. Pour David Gouard 
il est indéniable qu’une femme à 
Matignon « va accroître la légitimi-
té d’Emmanuel Macron et aura une 
dimension symbolique ». Selon 
Julien Weisbein, maître de confé-
rences en sciences politiques à 
Sciences-Po Toulouse, « il veut 
corriger un travers de représentati-
vité. On a souvent fait le reproche 

à la représentation politique d’être 
blanche et masculine ». 

Une femme qui rassemble

En vue des législatives du 12 
juin, le profil du futur locataire de  
Matignon est un choix majeur. 
David Gouard considère qu’« il est 
préférable que le président nomine 
une femme, issue de la société civile 
comme Véronique Bédague ». An-
cienne directrice de Nexity, elle  
aurait refusé le poste. Benjamin 

Morel, maître de conférences en 
droit public à Paris, assure qu’il 
faudrait « une femme politique, ca-
pable de juguler un électorat ancré 
à droite. De centre-gauche comme 
Valérie Rabault ». Présidente du 
groupe PS à l’Assemblée, elle a 
aussi refusé Matignon. Peu im-
porte le genre ou l’ancrage poli-
tique du futur Premier ministre, 
celui-ci devra être compétent sur 
les questions écologiques. Mais 
une autre tâche l’attend : réconci-
lier un électorat divisé. 

.  PAR  SARAH AHIZAN-B

UNE FEMME NOMMÉE 
À MATIGNON ?

Alors qu’il vient d’être élu pour un second mandat, Emmanuel Macron fait planer le 
doute quant à la nomination d’une femme comme Première ministre.  

COHABITATION OU NON ?

 .  PAR MAXENCE DAGUIER

Arrivé troisième lors du premier tour de la présidentielle avec 21,95 % des suffrages, 
le candidat Insoumis Jean-Luc Mélenchon a appelé à « l’élire Premier ministre ».
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Être Premier ministre, c’est le rêve 
de Jean-Luc Mélenchon depuis 
l’alliance conclue le 4 mai. LFI, 
EELV, le PCF et le PS espèrent for-
mer une majorité à l’Assemblée 
nationale, sous la banière de la 
Nouvelle Union populaire écolo-
gique et sociale (NUPES). Pour 
Jérôme Letournel, chercheur en 
sciences politiques à l’Université 
de Caen, l’hypothèse d’une qua-
trième cohabitation reste fragile. 

« Le total de la gauche c’est 32 % des 
voix [à la présidentielle], donc un 
niveau relativement faible pour 
arriver à une majorité », explique-
t-il. L’histoire donne tort à l’espé-
rance d’une nouvelle cohabita-
tion. Depuis 2002 et le passage au 
quinquennat, elle ne s’est jamais 
produite. Ce phénomène, typique 
de la Ve République, a lieu lorsque 
« le camp politique qui se retrouve 
majoritaire à l’Assemblée n’est pas 

de la même couleur politique que le 
président élu », rappelle l’enseignant. 
Sans compter la crainte d’une forte 
abstention qui était de 57,36 % en 
2017. « L’enjeu pour la gauche est de 
mobiliser son électorat, précise 
Jérôme Letournel. L’abstention est 
plus forte dans le camp de ceux qui 
ont perdu. » Les électeurs devront 
se rendre aux urnes les 12 et 19 juin 
prochains pour espérer voir la 
gauche au futur gouvernement.

©T.Coex/AFP - Selon Gabriel Attal,la nomination du Premier Ministre se fera le 13 mai 2022.  
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 .  PAR MAXENCE DAGUIER

LÉGISLATIVES : ALLIANCE HISTORIQUE 
À GAUCHE

Après des jours de négociations, les principaux partis de gauche se sont mis d’accord 
pour former une alliance en vue des législatives de juin. Arrivé troisième au premier 

tour de la présidentielle, Jean-Luc Mélenchon a réussi à bâtir son union populaire.

TRAJECTOIRES-17

À Paris, 26 passage Dubail. C’est 
ici, dans le local parisien de 
La France insoumise (LFI) que, 

de dimanche à mercredi dernier, 
les partis de gauche ont signé un 
accord pour les législatives de juin. 
C’est LFI et Europe Écologie Les 
Verts (EELV) qui ont ouvert le bal 
d’une union, dimanche 1er mai.  
Baptisée : Nouvelle Union populaire 
écologique et sociale (NUPES). Une 
victoire pour le parti de Jean-Luc 
Mélenchon qui a réussi à imposer 
une alliance grâce à son score de 
22 % à la présidentielle. Son parti 
garderait plus de 350  circonscrip-
tions. « C’est que du bonheur de voir 
ce t t e  a l l i a n ce  q u i  p a ra i s s a i t  
impossible », s’exclame Ismaël  
Youssouf-Huard, responsable des 
Jeunes insoumis 31. Pour Alice  
Carret, cosecrétaire régional 
Midi-Pyrénées EELV, il y a de l’espoir : 
« Le projet est de faire entendre la voix 
des électeurs de gauche. » EELV pour-
ra présenter des candidats dans 100 
circonscriptions sur 577. Le texte 
établit « des objectifs programma-
tiques communs », comme la hausse 
du Smic à 1 400 euros net, le retour 
de la retraite à soixante ans et l’ins-
tauration d’un référendum d’initia-
tive citoyenne. Il prévoit aussi de « 
désobéir à certaines règles » de l’UE 
pour appliquer certaines mesures.

Pour le PS, un accord nécessaire 
qui divise

Mardi 3 mai, c’est le Parti commu-
niste (PCF) qui a rejoint la coalition. 
L’accord réserve 54 circonscriptions 
au parti. Un chiffre très faible pour 
Pierre Lacaze, responsable élections 
des communistes : « Plus de 500 can-
didats du PCF se sont retirés et l’ac-
cord n’est pas à la hauteur de notre 
représentation dans le pays. »

Le dernier camp à avoir rejoint le 
navire est le Parti socialiste (PS), qui 
conserve 70 circonscriptions. « On 
disparaît de l’expression politique dans 
500 circonscriptions. En Occitanie, terre 
de gauche, c’est 6 candidats sur 49  », 
désespère Sandrine Floureusses, 
vice-présidente (PS) du département 
de la Haute-Garonne. « Les Insoumis 
portent mal leur nom car ils ont voulu 
soumettre les autres partis de gauche. » 
Lors des dernières élections législa-
tives, le PS présentait au moins un 
candidat par circonscription. 

« Je suis pour l’union, mais pas 
pour l’accord »

Si l’accord conclu est le bienvenu,  
84 % des sympathisants de gauche 
se disent favorables à l’union selon 
un sondage Elabe. C’est au sein du 

Parti socialiste que les critiques sont 
les plus vives. « Je suis pour l’union, 
mais pas pour l’accord » regrette 
Sandrine Floureusses, qui estime 
qu’il n’existe pas d’alternative.  Les 
ténors du parti, comme l’ancien 
président de la République François 
Hollande et la présidente de la 
région Occitanie Carole Delga,  
récusent et dénonçent cet accord. 
Bernard Cazeneuve a même pris la 
décision de quitter le PS. Le  premier 
secrétaire du Parti socialiste, Olivier 
Faure,  continue néanmoins de sou-
tenir le ralliement. Si la NUPES rem-
porte la majorité des 577 circons-
criptions aux élections législatives, 
elle entrera alors en cohabitation 
avec  Emmanuel Macron. Le candi-
dat de la NUPES « serait donc Jean-
Luc Mélenchon » comme mention-
né dans l’accord écrit.

 ©M. Bureau/AFP - Les principaux partis de gauche se sont alliés en vue des élections légisaltives.
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Au vu des scores du Parti so-
cialiste et des Républicains 
(1,75 et 4,8 %) au premier tour 
de la présidentielle, on observe 
une forte perte de popularité. 
Comment expliquez-vous ce 
phénomène ? 

C’est un phénomène assez global 
en politique. Il y a une défi ance 
de la population envers la démo-
cratie. J’appelle ça l’hyper démo-
cratie : c’est l’exigence forte des 
citoyens qui estiment que la poli-
tique n’est plus représentative de 
leurs idées. Ainsi, on va pouvoir 
observer une sorte de rejet des 
partis traditionnels qui sont ins-
tallés depuis longtemps et en qui 
les Français n’ont plus confi ance. 

Après le PS de François Hol-
lande et l’UMP de Nicolas Sar-
kozy, pourquoi la tendance 
s’est-elle fi nalement inversée ?

Cela se traduit par la disparition 
de fi gures charismatiques au sein 
des anciens partis. On a perdu 
cela dans les deux partis tradi-
tionnels, avec Valérie Pécresse et 
Anne Hidalgo. Nicolas Sarkozy 
a su fédérer la droite, et François 
Hollande s’inscrivait dans la tra-
dition mitterrandienne. Ces deux 
personnages sont forts de leur 
passé. Aujourd’hui, les secrétaires 
généraux des Républicains et du 
Parti socialiste n’ont pas su im-
primer leur marque par manque 
de charisme. Cela a contribué à 
rendre ces partis invisibles.

Comment prévoient-ils de pal-
lier cette perte de popularité ?

Actuellement, le parti Les Répu-
blicains veut redonner le pou-
voir aux jeunes. Il a la volonté de 
passer le relais à la jeunesse pour 
gommer cette image de géronto-
cratie et de gouvernement vieilli. 
Le PS n’est pas encore dans cette 
dynamique-là. On le voit  par son 
potentiel rapprochement avec 
l’insoumis Jean-Luc Mélenchon, 
qui a une équipe jeune et forte 
par sa présence sur les réseaux 
sociaux. L’image de la jeunesse 
fonctionne chez La  France insou-
mise mais aussi pour le Rassem-
blement National et le parti Re-
conquête, qui a accueilli Marion 
Maréchal Le Pen, le 19 avril. 

Les élections législatives vont-
elles signer le retour des partis 
traditionnels ?

Cela va être compliqué puisque 
l’éclatement de ces partis est 
clairement installé. Le match va 
plutôt porter sur « est-ce que Re-
naissance (ex La République en 
marche) va valider l’essai ? ». Pour 
cela, il faudrait que le parti ins-
talle une majorité au gouverne-
ment avec les législatives. 
  
Quel est l’avenir des partis tra-
ditionnels ?

Il est diffi  cile de répondre à cette 
question. Il faudra voir si le renou-
vellement des partis traditionnels 
est bénéfi que, mais c’est un peu 
trop tard. Ils ont signé leur échec 
avec la présidentielle et cela 
risque de ne pas évoluer pour 
l’élection prochaine de  2027 qui 
sera certainement décisive. 

 .  PAR CHARLOTTE LENNE

QUEL AVENIR POUR LES PARTIS 
TRADITIONNELS ? 

Avec moins de 5 % au premier tour de l’élection présidentielle, les partis traditionnels 
LR et PS accusent un échec cuisant. Yannick Pech, consultant en géopolitique, liste les 

causes de cette débâcle. 

«  La politique n’est plus 
représentative de leurs idées. »

©C.Lenne - Les résultats du PS et LR aux présidentielles en baisse depuis 2012.
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Pendant des années, Fiona 
n’a rien dit quant aux agres-
sions sexuelles dont elle 

avait été victime en tant que col-
laboratrice d’élus. Le regard bleu 
perçant cette Rennaise se confie 
avec pudeur. « J’ai longtemps été 
dans le déni de ma situation de 
victime. La politique c’est un mi-
lieu où on doit être fort. L’objectif 
c’est la conquête du pouvoir » ad-
met-elle. Issue d’une famille peu 
politisée mais assez pour éveiller 
sa conscience politique, Fiona 
à très vite su qu’elle voulait tra-
vailler dans ce domaine. Arrivée 
à Paris à l’âge de 19 ans, elle se 
rappelle de son insouciance. « Je 
ne connaissais personne, je vou-
lais juste trouver du travail après 
l’obtention de mon diplôme en 
sciences politiques. » Ses premiers 
pas en politique, Fiona les a fait 
en tant qu’assistante pour le ca-
binet d’une mairesse. Mais très 
vite, elle découvre un monde où 
règne un sexisme endémique et 
ce, même en travaillant pour une 
femme.

« Le déclic »

Au moment du #MeToo, en 2017 
Fiona prend conscience. « Cela 
faisait huit ans que j’étais colla-
boratrice d’élus au Sénat et j’ai eu 
un déclic. Si les actrices ont pu dé-
noncer leurs collègues agresseurs, 
nous aussi on pouvait le faire. » 
En amont des présidentielles et 
des législatives, Fiona et d’autres 
femmes politiques décident 
d’écrire une tribune. Publiée dans 
le journal Le Monde, celle-ci a ré-
uni 300 signataires. Parmi elles,   
Karima Deli (EELV) et Laurence 
Rossignol (PS). 

« Limiter la puissance des élus » 

Depuis la vague Me Too politique, 
Fiona appelle les partis à signer 
une charte.  « Le but est qu’ils s’en-
gagent à cesser d’investir aux élec-
tions des personnes condamnées 
pour agressions sexuelles » dit-
elle. Elle renchérit : « Plusieurs élus 
sortants ont eu des ennuis avec la 
justice pour violences sexuelles. 
On veut éviter qu’ils soient inves-
tis et donc limiter leur puissance. » 
Apparition médiatique, inter-
pellation d’élus, à presque un 
mois des élections législatives 
(12 juin), Fiona et ses consœurs 
redoublent d’efforts pour impo-
ser la thématique des violences 
sexuelles dans le débat électoral. 
Alors certes elle le reconnaît : « La 
parole a un coût. Il y a des tas de 
choses que je ne pourrai pas faire 
dans ma carrière,  en ayant parlé 
de cette façon. » Mais, pour cette 
jeune féministe, la liberté des 
femmes n’a pas de prix. 

Les Marcheurs en pleine 
Renaissance

La République en marche (LREM) 
a été rebaptisé Renaissance le 5 
mai. Après six ans d’existence, 
LREM change pour devenir un 
« parti populaire qui a vocation 
à être ouvert » a indiqué jeudi 
Stanislas Guerini, délégué gé-
néral du parti. En vue des légis-
latives, le mouvement a établi 
un accord avec ses principaux 
partenaires, le Modem et Ho-
rizons. Ils ont d’ores et déjà dé-
voilé les dix investitures pour la 
Haute-Garonne.

« Ensemble » pour les 
législatives 2022

Investi pour un second man-
dat, le samedi 7 mai, Emma-
nuel Macron se lance dans la 
bataille des législatives. À l’ap-
proche des élections la majo-
rité présidentielle s’est organi-
sée en une confédération de 
partis alliés. « Ensemble », c’est 
la volonté d’être soudés côte 
à côte, pour « porter les idées 
d’Emmanuel Macron » a décla-
ré Richard Ferrand, président 
de l’Assemblée nationale et dé-
puté Renaissance Ils partiront 
sous une bannière commune 
pour les scrutins des 12 et 19 
juin. 187 candidats ont été in-
vestis par la majorité. 

Fin de mandat pour 
Mélenchon

Jean-Luc Mélenchon ne sera 
« vraisemblablement pas » can-
didat aux élections législatives. 
En 2017, un parachutage lui 
avait permis d’être élu député 
de la quatrième circonscription 
des Bouches-du-Rhône. Au mi-
cro de l’émission Question Poli-
tique sur France Inter, le leader 
de la France Insoumise a expli-
qué son choix « par la nature 
de la campagne à mener », en 
faisant référence aux élections 
législatives du mois prochain 
prévu le 12 juin. « Je me prépare 
plutôt à être Premier ministre » a 
déclaré l’Insoumis. 

FIONA TEXEIRE EN COMBAT 
CONTRE LE SEXISME

  .  PAR  SARAH AHIZAN-B

Instigatrice du « Me Too politique » Fiona Texeire milite 
pour inscrire le combat contre les violences sexuelles 
faites aux femmes dans le débat des élections législatives.

©DR - Fiona Texeire enseigne à Sciences-Po Rennes.
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©Sylvain RAMADIER/AirbusMediaCentre - Airbus A350-1000 en phase de test sur tarmac.
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AIRBUS,
LE MAÎTRE
DES AIRS

DOSSIER

L’avionneur a le vent en poupe. Même si la crise sanitaire 
a quelque peu assombri le ciel, il voit aujourd’hui son 

nombre de commandes s’envoler. La dernière en date ? 
Celle de la compagnie australienne Qantas, qui a conclu 
un achat de douze avions A350-1000 capables de relier 

Sydney à Londres sans escale. Décryptage.

 .  PAR AMBRE CROSET, MATHILDE LUCZAK
AGNÈS POLLONI ET FLAVIE ROCHER
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Airbus-Toulouse vu du hublot

TRAJECTOIRES-22

Malgré la pandémie de la Covid-19, l’avionneur 
européen Airbus redécolle en 2021. Après 
deux années dans le rouge, le constructeur 

comptabilise un bénéfi ce de 4,2 milliards d’euros, 
le plus important de son histoire. « Notre attention 
s’est déplacée de la gestion de la pandémie vers la re-
prise et la croissance » résume le président d’Airbus, 
Guillaume Faury, dans un communiqué. Avant la 
crise de la Covid, Airbus n’avait connu qu’un échec, 
l’A380, long-courrier et gros porteur, lancé en 2007 
(cf. encadré). Les pertes de 2 milliards d’euros du 
projet anachronique de l’A380 ont été compensées 
par la mise en service en 2015 de l’A350. La réus-
site est immédiate, 1 000 commandes sont passées 
dans les années qui suivent. « C’est l’avion miracle, un 
projet européen. Airbus est parvenu à gagner son pari 
d’avoir un long-courrier », explique Jean-Marc Olivier, 
historien spécialisé dans l’aéronautique et le spatial. 

Covid-19 : une crise mais pas de crash

Pourtant, Airbus est frappé de plein fouet par la 
pandémie en 2020. Le constructeur doit aff ronter 
une crise d’un nouveau genre. « Pour la première 
fois dans l’histoire, les avions sont cloués au sol et il 
n’y a pas besoin de construction » explique Jacques 
Rocca, directeur de la communication jusqu’en 
août 2021 chez Airbus. Dans l’entreprise, les licen-
ciements sont évités grâce aux départs volontaires 
(cf. interview). « Il ne faut pas avoir peur pour l’avenir 
des constructeurs mais plutôt pour les compagnies 
aériennes et les petites et moyennes entreprises (PME) 
qui construisent les pièces. Eux, ils ont des prêts à rem-
bourser » explique Emilie Drab, rédactrice en chef 
adjointe chez Journal Aviation. Deux ans après la 
crise de la Covid-19, la catastrophe redoutée par les 
syndicats et les élus toulousains n’a pas eu lieu et 
les commandes sont toujours plus nombreuses. « Le 
constructeur Airbus n’a pas eu grand-chose à craindre 
pour son carnet de commandes puisque les achats 
sont prévus des années à l’avance. Le marché de l’avia-

tion fonctionne sur le très long terme. La pandémie ne 
représente qu’une brève anomalie » explique la spé-
cialiste Emilie Drab.

L’A320, « l’avion star » d’Airbus

Tout (re)commence, alors, au salon de l’aéronau-
tique de Dubaï en novembre 2021. Airbus enre-
gistre 408 commandes en trois jours pour ses avions 
commerciaux. Un mois après, le 16 décembre 2021, 
Airbus reçoit deux commandes géantes des compa-
gnies aériennes Qantas et Air France-KLM. Le groupe 
australien achète 134 avions pour environ 11,5 mil-
liards d’euros. « L’obtention du contrat avec Qantas 

lui confère un avantage important sur ses concur-
rents et conforte sa position de leader mondial » es-
time Jacques Rocca. KLM, qui décide de renouveler 
la fl otte de Transavia, remplace ses Boeing 737 par 
deux cents A320 Neo, « l’avion star » d’Airbus selon 
Emilie Drab. Facile d’entretien et rapidement ren-
tabilisé, il a permis à Airbus de rebondir. Il devient 
l’avion de ligne le plus vendu au monde et permet à 
l’avionneur d’enregistrer plus de 7 000 commandes. 
L’équivalent de dix ans de travail. D’ici fi n 2022, le 
constructeur prévoit la livraison de 720 avions. Des 
chiff res qui permettent à l’avionneur de s’adapter 
aux défi s de la transition écologique. 

« La pandémie 
ne représente 
qu’une brève 
anomalie. »
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©P.Pavania/AFP - Ligne d'assemblage Airbus à Toulouse.

TRAJECTOIRES-23

Les compagnies achètent aussi des Airbus car ils 
répondent à leur demande. C’est ce qui a motivé 
Qantas pour l’achat de douze A350-1000ULR le 
2 mai dernier. Cet avion a spécialement été conçu 
pour opérer sur la plus longue liaison aérienne du 
monde : Sydney-Londres, un projet en cours. 

Airbus voit loin

Cependant l’avionneur sait qu’il doit continuer 
d’adapter ses avions à l’évolution du marché. 
« Aujourd’hui, le grand défi d’Airbus, c’est l’avion propre. 
Un objectif fixé pour 2035-2040, alors que le secteur 
aéronautique s’est donné jusqu’en 2050 pour être 
écologique », explique Christophe Hardin, journaliste 
chroniqueur en aéronautique chez TourMag. Si 
l’avionneur ambitionne d’être pionnier dans le 
domaine, le pari est risqué. « L’avion à hydrogène est 
une vraie révolution technologique, c’est un pari très 
audacieux. Si une nouvelle technologie est développée 
entretemps, ce sont dix années de recherche qui seront 

perdues », raconte Jacques Rocca. « La principale 
difficulté serait de stocker l’hydrogène à - 253°c pour le 
rendre liquide », d’après Christophe Hardin. Ce projet 
d’avion vert a été lancé en 2020 avec pour objectif la 
sortie d’un premier prototype d’A380, fonctionnant 
à l’hydrogène, en 2025. Selon Jacques Rocca, dans 
le contexte actuel de transition écologique et de 
décarbonation du secteur aérien, « tout l’avenir 
d’Airbus tient dans la réussite ou non de ce projet ».

L’A380, histoire d’un échec commercial

S’il y a bien eu un nuage dans l’histoire d’Airbus, 
c’est l’A380. Cet avion gros porteur et long-cour-
rier a été commercialisé en 2007… sur un mar-
ché qui n’en faisait plus la demande. À l’époque 
de sa conception, dans les années 1990, les pré-
visions annonçaient que les aéroports allaient 
être congestionnés et qu’il fallait investir dans de 
plus gros avions. Mais une fois les appareils livrés, 
les compagnies aériennes se sont rendu compte 
qu’il était difficile de remplir un vol de 600 places. 
Autre problème : les pistes ne peuvent pas toutes

accueillir ce gros porteur, en raison de ses di-
mensions. L’A380 est un fiasco pour l’avionneur : 
seules 251 unités sont écoulées. La production 
de l’avion est arrêtée faute de rentabilité et de 
commandes. Pour éviter un crash économique, 
l’État met en place le plan “Power 8” qui aboutit 
au licenciement de 7 500 salariés. Airbus s’est 
brûlé les ailes, voyant trop gros avec l’A380. Ré-
silient, le constructeur redécollera sur le marché 
du long-courrier grâce à l’A350, un nouveau mo-
dèle répondant aux attentes du marché aérien.

« Tout l’avenir 
d’Airbus tient dans 
la réussite ou non 

de ce projet. »
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 .  PAR  FLAVIE ROCHER

« NOTRE DÉFI, C’EST LE 
RECRUTEMENT »

Guillaume Bonnet, délégué du syndicat d’encadrement CFE-CGC d’Airbus, revient sur la 
gestion du recrutement de la compagnie au sortir de la crise Covid. Pour lui, le plus grand 

défi que doit relever Airbus est celui du recrutement.

©G.Bonnet - Portrait de Guillaume Bonnet, quarante-
huit ans.

La Covid-19 a cloué les avions 
au sol pendant de longs mois. 
L’emploi chez Airbus a-t-il été 
impacté?

L’entreprise a décidé de faire des 
économies chez les « cols blancs » 
(salariés qualifiés travaillant dans 
l’ingénierie, l’administratif, le ma-
nagement) et de préserver les 
« cols bleus » (salariés travaillant 
dans la production). Elle a esti-
mé que lors de la reprise, ce sont 
eux qui allaient recommencer à 
travailler en premier. 15 000 em-
plois ont ainsi été supprimés, 
dont 5 000 en France. Mais il n’y 
a pas eu de licenciement : ce sont 
surtout les salariés en fin de car-
rière qui ont été incités à quit-
ter l’entreprise. Grâce aux aides 
de l’État, on a ainsi pu limiter un 
peu la casse. Au final, ce sont les 
très petites entreprises (TPE) et 
petites et moyennes entreprises 
(PME) travaillant pour Airbus qui 
ont plus souffert que l’avionneur 
lui-même.

Le constructeur a vu son béné-
fice plus que tripler sur un an au 
premier trimestre, atteignant 
1,22 milliard d’euros. Cela per-
met-il d’augmenter les recrute-
ments ?

Airbus a annoncé le recrute-
ment de 6 000 personnes dans 
le monde cette année. En France, 
cela représente 1 500 créations 
de postes, dont 800 à Toulouse. 
Sur le territoire français, il faut 
ajouter l’embauche de 1 500 in-
térimaires et de 1 500 stagiaires 
et alternants. Pour rappel, l’en-
treprise compte 55 000 salariés 
en France. C’est un bon signe, car 

ces annonces viennent confir-
mer la reprise d’activité. Cela va 
aussi permettre de mieux répar-
tir la charge de travail en soula-
geant les secteurs qui étaient en 
sous-effectifs après le plan social. 

Quels sont les enjeux du recru-
tement  après la crise ?

Depuis l’année dernière, nous 
avons une importante reprise 
d’activité pour l’ensemble des 
ingénieurs. Mais à cause du plan 
social, les travailleurs les plus 
qualifiés ont quitté l’entreprise 
en masse. Ce départ soudain les a 
empêchés de transmettre leur ex-
périence et leurs connaissances. 
Avec la reprise, on souffre beau-
coup de cela, et c’est justement 
chez les  « cols blancs » que nous 
devons recruter à nouveau, c’est 
vraiment le défi. Avec les nou-
veaux enjeux autour de la transi-
tion écologique, nous avons be-
soin de profils qui sont capables 
de travailler sur l’avion du futur. 
Nous avons du mal à attirer dans 
ce contexte d’ « aviation-bashing » 
car notre secteur est pointé du 
doigt à cause de la pollution 
qu’il engendre. L’autre problème 
auquel nous devons faire face, 
c’est une concurrence mondiale 
en matière de recrutement. Les 
jeunes ingénieurs français sont  
mobiles, ils ne restent plus forcé-
ment en France, et les profils que 
nous recherchons sont aussi soli-
cités par d’autres secteurs. L’enjeu 
pour Airbus est donc de donner 
du sens à ces métiers, de fidéli-
ser ses nouveaux entrants mais 
également d’être toujours plus 
attractif, car il faut préparer les re-
crutements de demain. 

« Nous avons 
du mal à attirer 

dans ce contexte 
d’aviation-
bashing »
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«  À titre 
comparatif, la 
France donne 

dix fois moins à 
l’Ukraine. »

Nous avons besoin de plus 
d’argent pour [nous] assurer 
que les États-Unis puissent 

continuer à envoyer des armes et  
fournir de l’aide humanitaire », a 
fait savoir Joe Biden.  Les deux 
tiers des 33 milliards de dollars 
(31 milliards d’euros) demandés 
seront dédiés à l’approvision-
nement en armes. L’autre tiers 
permettra d’aider l’Ukraine éco-
nomiquement et humainement. 
Les États-Unis appuient fi nanciè-
rement l’Ukraine depuis 2014. Ils 
n’ont de ce fait jamais cessé de 
la soutenir, en lui fournissant du 
matériel militaire et en formant 
des forces armées. Elizabeth 
Sheppard Sellam, maîtresse de 
conférences et directrice du pro-
gramme en politiques et relations 
internationales de l’Université de 
Tours, considère qu’aucun gou-
vernement ne peut concurrencer 
les Américains d’un point de vue 
fi nancier. « Ce sont les plus gros 
contributeurs dans cette guerre car 
ils ont beaucoup d’argent. À titre 
comparatif, la France donne dix 
fois moins à l’Ukraine. » Le gouver-
nement français a dépensé deux 
milliards pour l’Ukraine , une aide 
à la hauteur des moyens du pays. 
Si le budget de la défense amé-
ricaine s’élève à 768 milliards de 
dollars (731 milliards d’euros), ce-
lui de la France culmine à 41 mil-
liards d’euros. 

« Retour de la guerre froide »

Pour Elizabeth Sheppard Sellam, 
cette situation ressemble à la 
guerre froide où Américains et 
Russes s’aff rontaient indirecte-
ment. « Beaucoup de leaders poli-
tiques qui ont connu la guerre froide 
conservent la peur de voir l’Europe 

tomber dans les mains des commu-
nistes. On n’est pas dans un prolon-
gement, mais dans un renouveau 
de ce confl it opposant les deux 
blocs. » L’engagement américain 
est très fort, notamment parce 
que les civils se sentent concer-
nés par le confl it. Elizabeth Shep-
pard Sellam affi  rme : « L’opinion 
publique dénonce les crimes de 
guerre perpétrés là-bas. » Répu-
blicains et démocrates se sont 
alors mis d’accord pour soutenir 
leurs homologues ukrainiens. Le 
président américain, lui, se porte 
en fervent défenseur de ce pays 
d’Europe de l’Est et avait accusé 
en avril la Russie de perpétrer un 
génocide. 

Un risque de devenir cobelligé-
rants

Pour Elizabeth Sheppard Sellam, 
« les Américains, en donnant au-
tant, risquent d’être considérés 
comme des cobelligérants. » Joe 

Biden se justifi e : « On n’attaque 
pas la Russie. On aide l’Ukraine à se 
défendre contre l’agression qu’elle 
subit. » Une pirouette du pré-
sident des États-Unis qui, s’il n’en-
voie pas de troupes sur le terrain, 
engage quand même son pays 
dans la guerre en fournissant le fi -
nancement et l’armement néces-
saires. Samedi 7 mai, une aide mi-
litaire de 150 millions de dollars a 
déjà été annoncée par Joe Biden. 

                     .  PAR  BÉRÉNICE ROLLAND

LES ÉTATS-UNIS, FINANCIERS DE LA 
GUERRE EN UKRAINE

Afi n de soutenir l’Ukraine face à l’invasion russe, Joe Biden a réclamé en urgence une 
rallonge budgétaire au Congrès jeudi 28 avril. Avec déjà 13,6 milliards versés, les 

Américains sont les plus gros donateurs dans ce confl it.

INTERNATIONAL

©B.Rolland, J.Viallon - Financement de la guerre en Ukraine par pays en milliards d'euros.

« Les aides envoyées à l’Ukraine par pays
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Brésil : Lula offi  cialise sa candidature 
à la présidentielle
Douze ans après avoir quitté le pouvoir, l’ex-président 
brésilien Luiz Inácio Lula da Silva, a offi  cialisé sa 
candidature ce samedi 7 mai lors d’un meeting à 
São Paolo. « Nous devons construire un mouvement 
rassemblant tous les partis, organisations et personnes 
de bonne volonté » pour « vaincre la menace totalitaire, 
la haine, la violence et les discriminations qui pèsent » 
sur le Brésil. Dans son discours, il n’a pas prononcé une 
seule fois le nom du président d’extrême droite, Jair 
Messias Bolsonaro. Véritable icône de la gauche, Lula 
signe un remarquable come-back politique alors que 
beaucoup l’estimaient fi ni suite à sa condamnation 
pour corruption il y a deux ans et demi. Une peine qui 
avait fi nalement été annulée en 2021.
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Irlande : les nationalistes au pouvoir 
Jeudi 5 mai, les Nord-irlandais ont élu les nouveaux 
membres de leur Assemblée. Ils ont choisi d’y placer 
une majorité d’élus du parti Sinn Fein, défenseur de 
la réunifi cation de l’Irlande, une grande première. De-
puis la création de la province en 1921, les unionistes, 
partisans du rattachement à la couronne d’Angleterre, 
avaient toujours été au pouvoir. Cependant, le parti ne 
gouvernera pas seul, en vertu de l’accord de paix de 
1998 qui oblige le gouvernement à être dirigé conjoin-
tement par les nationalistes et les unionistes. Un réfé-
rendum sur la réunifi cation de l’Irlande pourrait avoir 
lieu dans les prochaines années. Selon un sondage 
d’Institute of irish studies à Liverpool, d’avant les légis-
latives, seuls 30 % de Nord-irlandais sont favorables à 
cette réunifi cation.

L’ACTU 
DANS LE 
MONDE

Jeudi 5 mai, les Nord-irlandais ont élu les nouveaux 
membres de leur Assemblée. Ils ont choisi d’y placer 
une majorité d’élus du parti Sinn Fein, défenseur de 
la réunifi cation de l’Irlande, une grande première. De-
puis la création de la province en 1921, les unionistes, 
partisans du rattachement à la couronne d’Angleterre, 
avaient toujours été au pouvoir. Cependant, le parti ne 
gouvernera pas seul, en vertu de l’accord de paix de 
1998 qui oblige le gouvernement à être dirigé conjoin-
tement par les nationalistes et les unionistes. Un réfé-
rendum sur la réunifi cation de l’Irlande pourrait avoir 
lieu dans les prochaines années. Selon un sondage 

L’ACTU L’ACTU 
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Mali-France : le divorce est acté
Lundi 2 mai, la junte malienne a rompu les accords 
de défense avec Paris. Ils autorisaient, depuis 2014, 
la présence des troupes françaises au Mali et enca-
draient les interventions militaires sur le territoire.
Une décision logique pour Jean-Pierre Olivier de Sardan, 
chercheur au CNRS. « Les relations franco-maliennes ne 
font que se dégrader depuis l’échec de la mission militaire 
Barkhane et l’annonce du retrait des troupes françaises. 
La junte surfe sur le sentiment anti-français galopant. »
Il n’exclut pas les erreurs françaises : « Certaines décla-
rations n’ont pas aidé, on a tendu le bâton pour se faire 
battre. » Si la nouvelle n’a fait qu’acter un divorce déjà 
entamé, « on sait désormais qu’il est parti pour durer ».
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Afghanistan : le voile intégral redevient 
obligatoire pour les femmes
Le chef suprême des talibans, Haibatullah Akhundzada, 
a ordonné aux Afghanes ce samedi 7 mai de porter le 
voile intégral dans l’espace public. Après l’interdiction 
de prendre l’avion sans être accompagnées d’un 
homme de leur famille et la fermeture des collèges 
et lycées pour les fi lles, il s’agit de la plus sévère 
restriction contre la liberté des femmes depuis le 
retour au pouvoir des talibans en août dernier.

Le chef suprême des talibans, Haibatullah Akhundzada, 
a ordonné aux Afghanes ce samedi 7 mai de porter le 
voile intégral dans l’espace public. Après l’interdiction 
de prendre l’avion sans être accompagnées d’un 
homme de leur famille et la fermeture des collèges 
et lycées pour les fi lles, il s’agit de la plus sévère 
restriction contre la liberté des femmes depuis le 
retour au pouvoir des talibans en août dernier.
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Si la Cour suprême confirme 
la suppression de l’arrêt de 
1973, il reviendrait aux états 

de décider s’ils protègent, ou non, 
le droit à l’IVG. Au moins vingt-
six d’entre eux se positionnent 
comme défavorables à la loi et 
pourraient l’interdire. Restent à 
déterminer les limites d’une telle 
mesure. Certains États, comme la 
Californie, prévoient d’introduire 
des lois protégeant les médecins 
et les cliniques des tribunaux. 
À l’inverse, d’autres, tels que le 
Texas ou l’Arizona, pourraient 
poursuivre en justice toute per-
sonne aidant une résidente à 
interrompre volontairement sa 
grossesse. Ce possible retour 
en arrière inquiète Véronique 
Sehier, ex-coprésidente du Plan-
ning familial et experte du droit 
des femmes. « Si l’arrêt Roe v. 
Wade était annulé, cela enverrait 
un message fort au monde entier. 

Je crains que cela ne donne envie 
à d’autres pays, hostiles aux droits 
fondamentaux des femmes, d’imi-
ter les États-Unis.  »

Une mesure aux effets 
multiples

Véronique Sehier alerte sur 
les conséquences d’une telle me-
sure sur la santé des femmes : 
«  En Pologne, où l’on est revenu sur 
le droit à l’avortement, certaines 
sont mortes parce qu’on avait 
attendu trop longtemps avant 
d’agir.  » Elle s’alarme aussi des ré-
percussions sociales de cette me-
sure : « Certaines femmes devront 
parcourir jusqu’à 1 000 kilomètres 
pour se rendre dans un autre État 
et avorter. Cela ne posera pas de 
problème aux plus riches qui en ont 
les moyens. Les femmes plus mo-
destes, elles, ne le pourront pas.  » 
Aux États-Unis, de nombreuses 

manifestations ont eu lieu dès 
le 2 mai pour contester la loi qui 
va faire l’objet de négociations 
jusqu’au 30 juin. Joe Biden ap-
pelle, lui, à voter aux législatives 
de l’automne pour défendre le 
droit à l’avortement. 

 .  PAR  RÉMi LAXAGUE

ÉTATS-UNIS : LE DROIT À L’AVORTEMENT 
MENACÉ PAR LES CONSERVATEURS

Lundi 2 mai, le journal américain Politico a révélé un projet de la Cour suprême. Elle envi-
sage d’annuler l’arrêt Roe v. Wade qui légalise l’Interruption Volontaire de Grossesse (IVG) 

dans le pays, depuis 1973. L’annonce a suscité de vives réactions.

 .  PAR  LOUISE LE BRAS

L’Inde subit une grave canicule amenée à se multiplier à cause du réchauffement clima-
tique selon le GIEC, Groupe d’experts intergouvernemental sur l’évolution du climat.

L’INDE ÉTOUFFE

« C’est la première fois que je vois 
une telle chaleur à cette période de 
l’année », constate Vinay Chandel, 
guide touristique en Inde. Chez lui 
à Jaipur, le thermomètre dépasse 
les 45 degrés ce dimanche 8 mai. 
« On a des pannes d’électricité et on 
manque d’eau. Dans les années à 
venir, ça sera pire et ça me fait très 
peur. » En mars, déjà, Delhi a vécu 
sous 40,1 degrés, la plus chaude 
température enregistrée pour ce 
mois depuis 1946. Le pays est en 

surchauffe : la canicule dégrade 
les réseaux électriques et l’Inde 
a dépassé son pic historique de 
consommation d’électricité. L’uti-
lisation intensive de ventilateurs 
et climatiseurs provoque des cou-
pures de courant quotidiennes à 
travers le pays. Dans les champs, 
la chaleur affecte les rendements 
agricoles. À l’heure de la guerre 
en Ukraine, principal pays expor-
tateur mondial de blé, les récoltes 
indiennes sont menacées. La si-

tuation de l’Inde donne un avant-
goût de ce qui attend le reste du 
monde. Le dernier rapport du 
GIEC est alarmant. Si l’humani-
té ne réduit pas ses émissions de 
gaz à effet de serre d’ici à 2100, 
les conséquences pourraient être 
catastrophiques. Près des « trois-
quarts de la population humaine 
pourraient être exposés à des pé-
riodes de conditions climatiques 
mettant des vies en danger » sou-
lignent les experts du GIEC.
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©M. Ngan/AFP - La nouvelle a suscité de vives 
réactions à travers le pays.
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Le bruit est assourdissant au 
moment où Denis Genreau 
marque à la 78e minute le 

deuxième but de la soirée, le 
but qui annonce la victoire du 
TFC. Tout le stade se lève, s’ex-
clame, hurle d’allégresse. La fin du 
match se déroule comme dans un 
brouillard de joie. D’abord car les 
fumigènes violets embrument le 
stade, mais surtout parce que les 
supporters célèbrent d’avance 
la victoire qui se profile. Dès que 
l’arbitre siffle la fin du match, la 
foule s’élance, envahit le terrain 
dans une ambiance d’euphorie 
générale. La pelouse se remplit 
en un clin d’œil, tout le monde 
court dans tous les sens. Perchée 
sur les épaules d’Hugo, en plein 
milieu de l’attroupement, Anaïs 
ne cache pas sa joie : « C’est gé-
nial ! » hurle-t-elle au-dessus du 
vacarme ambiant. Pourtant, ce 
n’était pas gagné d’avance. À la 
fin de la première période, Nîmes 
était en tête, et les Toulousains ont 
laissé passer plusieurs occasions. 
Martin, l’un des 28 000 specta-
teurs du match, raconte : « En pre-
mière mi-temps, on s’est presque 
ennuyés, mais ensuite on s’est écla-
tés. » Le moral revient dès la re-
prise, avec un but d’Ado Onaiwu 
qui redonne espoir aux Violets.

Champions de Ligue 2

Pendant la saison, le Néerlandais 
Branco Van Den Boomen s’est 
tout particulièrement illustré. Le 
milieu de terrain affiche douze 
buts et vingt passes décisives de-
puis le début du championnat. 
Il lui reste un match pour battre 
le record d’offrandes en Ligue 2 
co-détenu avec Zinédine Ferhat. 
Depuis leur match contre Niort le 

25 avril, les Violets étaient assurés 
d’évoluer en Ligue 1 la saison pro-
chaine. Mais samedi soir, la ren-
contre présentait néanmoins un 
enjeu de taille. La victoire contre 
Nîmes leur donne une avance 
suffisante pour être champion de 
Ligue 2. D’où la joie débordante 
de tous les supporters et leur 
irruption sur le terrain. Dans la 
foule, Camille jubile : « Avec le TFC, 
on était bien descendu, le fait qu’on 
remonte c’est génial ! »

Des supporters omniprésents

Il faut dire que les supporters 
n’ont pas fait de figuration et ont 
donné de la voix pour soutenir 
leurs joueurs. Dès 15 h 30, un 
cortège traversait la ville le long 

de la Garonne pour accueillir le 
bus des joueurs. À grands ren-
forts de chants et de fumées, les 
supporters du Téfécé montraient 
déjà leur engouement pour la 
possible victoire. Et pour faire les 
choses en bonne et due forme, 
les joueurs ont soulevé le trophée 
dimanche place du Capitole de-
vant une foule de supporters ve-
nus en nombre. « Merci de nous 
avoir soutenus toute l’année, s’est 
exclamé Anthony Rouault, défen-
seur central, du haut du balcon 
de la mairie, il est pour vous aussi le 
titre ! ». Et leur entraîneur, Philippe 
Montanier, de renchérir : « L’aven-
ture ne fait que commencer ! » Une 
référence à la prochaine saison en 
Ligue 1 qui attend maintenant les 
joueurs du club toulousain.

 .  PAR  GABRIELLE GRÉCOURT

TOULOUSE EN FÊTE APRÈS LE SACRE  
DU TFC EN LIGUE 2

Le match de samedi soir contre Nîmes était décisif pour le Téfécé. Sa victoire 2-1 lui 
assure la première place du championnat de Ligue 2. Une victoire que ne voulaient pas 
rater les Toulousains puisque le Stadium était rempli avec près de 28 000 spectateurs.

«  L’aventure ne fait que 
commencer ! »

     SPORT

©N. Hardy - Les supporters du TFC ont fêté le titre tout le week-end.
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Nantes soulève la Coupe de 
France 

Antoine Kombouaré et ses 
joueurs ont battu l’OGC Nice 
un but à zéro au Stade de 
France. Ludovic Blas a marqué 
le seul but de la rencontre, sur 
penalty, à la 47e minute. C’est le 
premier trophée pour les Cana-
ris depuis 2001. Un succès qui 
vient ponctuer une belle saison 
pour le club  qui se battait pour 
son maintien en Ligue 1 il y a 
un an. Du côté niçois, l’entraî-
neur Christophe Galtier est ap-
paru déçu et a critiqué le corps 
arbitral quant à l’obtention du 
pénalty nantais pour une main 
litigieuse dans la surface.

Jabeur et Alcaraz couronnés

La Tunisienne Ons Jabeur a 
remporté le premier Masters de 
sa carrière à 27 ans. Elle a bat-
tu en finale l’Américaine Jessica 
Pegula en trois sets sur la terre 
madrilène. Elle devient la pre-
mière joueuse du Maghreb à 
gagner un WTA 1 000. Chez les 
hommes, c’est la nouvelle star 
du tennis Carlos Alcaraz qui l’a 
emporté à seulement 19 ans. 
L’Espagnol s’est imposé en éli-
minant les cadors du circuit 
comme Rafael Nadal, le numé-
ro un mondial Novak Djokovic 
puis Alexander Zverev en finale. 

Verstappen premier à Miami

Le Néerlandais champion du 
monde en titre s’est imposé 
pour le premier Grand Prix de 
Miami. Le pilote de 24 ans a 
pris la tête de la course dès le 
neuvième tour et n’a jamais été 
rattrapé. Parti en pôle position, 
Charles Leclerc termine deu-
xième devant son coéquipier 
de Ferrari Carlos Sainz, qui com-
plète le podium. Au classement 
général, le Monégasque est 
toujours leader du champion-
nat avec 19 points d’avance sur 
Max Verstappen. Le prochain 
grand prix aura lieu à Barcelone 
le 22 mai prochain.

CHAMPIONS CUP : 
TOULOUSE EN DEMI-FINALES

 .  PAR  JEANNE THIRION

Le Stade Toulousain a remporté le quart de finale de 
Champions Cup face aux Irlandais du Munster. Ils se sont 

imposés dans la douleur au terme d’un match plus que serré. 

©L. O'Sullivan/AFP - Le Toulousain François Cros (à gauche) à la lutte avec l'Irlandais Joey Carbery.
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Ce week-end, le Stade Tou-
lousain se déplaçait à l’Aviva 
Stadium de Dublin pour af-

fronter les « Munstermen ». Pour-
tant tenant du titre européen, 
Toulouse débutait la rencontre 
avec l’étiquette d’outsider. En 
cause, leur saison actuelle moins 
éclatante que l’année précédente. 
Sans compter que le Munster 
jouait à domicile dans un stade 
plein à craquer.

Un match qui tenait en haleine

Les supporters ont retenu leur 
souffle jusqu’au coup de sifflet 
final. À la fin des prolongations, 
les deux équipes ne s’étaient 
toujours pas départagées avec 
un score de 24-24. L’arbitre a alors 
annoncé les tirs au but, très rares 
en rugby. Au bout du suspense, 
le champion d’Europe en titre a 
crucifié les espoirs irlandais et 
s’est hissé en demi-finale. Les 
joueurs toulousains ont laissé 
éclater leur joie sur la pelouse de 

l’Aviva Stadium. « On a eu encore 
chaud aujourd’hui, mais on passe 
de nouveau », a savouré Thomas 
Ramos, tout sourire au micro de 
Cécile Grès sur France 2.

De gros enjeux en fin de 
saison

« On vient pour réitérer l’exploit de 
l’année passée », s’est félicité en 
conférence de presse l’ancien ar-
rière du Stade et du XV de France 
Clément Poitrenaud, membre 
du staff toulousain depuis sa re-
traite. Après un début de saison 
mitigé, le club semble plus que 
jamais revenir au plus haut ni-
veau et espère décrocher un deu-
xième doublé historique, Top 14 
et Champions Cup. En attendant, 
Toulouse a les yeux rivés sur la 
demi-finale contre Leinster le 14 
mai, de nouveau à l’Aviva Stadium 
de Dublin. L’autre affiche voit 
deux clubs français s’affronter :  
le Racing 92 recevra La Rochelle 
pour une place en finale. 
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Double champion du monde 
amateur et médaillé d’argent 
aux Jeux olympiques de 

Rio en 2016, Sofiane Oumiha a 
un palmarès qui parle pour lui. 
C’est maintenant à lui d’assurer 
pour s’imposer dans le monde 
professionnel. Celui qui est sur-
nommé « Le virtuose » vise une 
ceinture mondiale, avec les Jeux 
olympiques de Paris en 2024 en 
ligne de mire. Pour y participer, 
le boxeur ne doit pas dépasser 
la barre des quinze combats en 
catégorie professionnelle.

Une attente interminable

Sofiane Oumiha devait com-
battre le 15 janvier à Paris, mais 
la réunion a été reportée à cause 
de la pandémie de Covid-19. Im-
patient de débuter sa carrière 
professionnelle, le Toulousain 
a préféré prendre les devants 
et s’engager pour son premier  
combat à Barcelone. Il est habi-
tué à ces annulations : une an-
née auparavant, son combat du 

6 mars 2021 à Lublin en Pologne 
avait déjà été annulé à cause de 
la crise sanitaire. 

Un adversaire plus coriace

Lors de sa première rencontre 
chez les pros fin février, le Toulou-
sain avait mit K.O. le Vénézuélien 
Anderson Rangel au quatrième 
round. C’est Mevy Boufoudi qui 

se dresse sur sa route cette fois. Le 
boxeur du Val-de-Marne compte 
huit combats pour autant de vic-
toires. Gagner  ce combat est une 
étape obligatoire pour régner 
sur la catégorie des poids légers 
(- 61 kg). Dans un contexte diffé-
rent : le combat a lieu en France, 
devant plus de 10 000 personnes. 
La rencontre sera retransmise en 
direct sur Canal + à partir de 21 h. 

L’AGENDA SPORTIF
Volley-Ball : Cambrai vs 
Toulouse - 11 mai - 20 h

En se déplaçant dans le nord de 
la France, les Spacer’s peuvent 
assurer leur place dans l’élite du 
volley-ball. Un match important 
face à un concurrent direct au 
maintien qui a seulement quatre 
points de retard sur les Toulou-
sains. Les hommes de Stéphane 
Sapinart recevront ensuite la lan-
terne rouge cannoise le 14 mai 
pour conclure le championnat.

Handball : Paris vs Toulouse - 
14 mai - 19 h

Le Fenix de Toulouse défie le 
PSG en demi-finale de Coupe de 
France. Si les Parisiens de Nikola 
Karabatic se présentent comme  
ultra-favoris de cette rencontre, le 
Fenix a des ambitions et souhaite 
bousculer la hiérarchie pour ac-
céder à sa première finale depuis 
1999. Les Toulousains espèrent s’of-
frir un match à l’Accor Arena face à 
Chartes ou Nantes.

Basket-Ball : Toulouse vs La 
Tronche Meylan - 14 mai - 20 h

Les Pionnières sont en finale de 
deuxième division ! Pour ce match 
aller de la finale d’accession face 
aux Iséroises de La Tronche Meylan, 
les partenaires d’Isabelle Strunc 
comptent accéder à la première 
division après avoir échoué l’année 
dernière. Aux portes de l’élite, les 
Toulousaines ont leur destin entre 
leurs mains et peuvent écrire une 
nouvelle page de leur histoire.

SOFIANE OUMIHA  
À L’HEURE DES PROS

 .  PAR  SIMON PIRES

Nouveau rendez-vous pour Sofiane Oumiha : le boxeur va disputer son deuxième combat 
professionnel contre Mevy Boufoudi, à l’Accor Arena de Paris-Bercy le 14 mai. Une nouvelle 

aventure pour le Toulousain.

TRAJECTOIRES-31

©L. Bonaventure/AFP - Sofiane Oumiha continue de s'entraîner dans sa salle à Toulouse.
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La priorité pour Cabu était d’être 
publié. À Châlons-en-Cham-
pagne, un journaliste local l’a 

repéré alors qu’il dessinait chez le 
coiff eur. C’est ainsi que son pre-
mier dessin paraît dans le journal 
L’Union. » Ces mots sont ceux de 
Véronique Cabut, veuve du dessi-
nateur de presse. Elle est à l’initia-
tive de la délocalisation de l’expo-
sition « Le rire de Cabu » de Paris 
à Toulouse. « Le choix de Carole 
Delga d’affi  cher ses caricatures sur 
les façades de l’Hôtel de Région, au 
moment de l’assassinat de Samuel 
Paty et en plein procès de Charlie 
Hebdo, était un signe pour choisir 
Toulouse », explique-t-elle. Quatre 
cents dessins sont exposés à l’Hô-
tel de Région pour faire rire, réfl é-
chir et découvrir Cabu aux initiés 
ou non. Le commissaire de l’expo-
sition, Jean-François Pitet, note 
deux tournants dans la carrière 

de l’illustrateur : « Le retour de la 
guerre d’Algérie de Cabu renforce 
son antimilitarisme et après les 
événements de 1968, il s’investit du 
devoir de politiser ses dessins. »

Des dessins politisés

Le Grand Duduche, le Beauf, l’ad-
judant Kronenbourg sont des 
personnages que Cabu utilisait 
pour interroger le budget de 
l’armée, le problème de l’inté-
grisme ou encore l’urbanisation 
à outrance. Mais peut-on rire de 
tout ? Véronique Cabut martèle : 
« Zéro limite » - à l’image de son 
défunt époux. « Même si ses com-
bats sont vifs, Cabu apporte de la 
nuance dans le débat », souligne 
Jean-François Pitet. De son ami, il 
retient sa générosité : « Il était gé-
néreux avec les gens, avec ses idées 
et dans ses dessins. »

 .  PAR  AMANDINE CREFF

HOMMAGE À CABU : SES DESSINS, 
SES COMBATS

Un hommage à Cabu et à la liberté d’expression est rendu, à Toulouse, jusqu’au 13 juin. 
L’exposition « Le rire de Cabu » fait découvrir à tous, gratuitement, 400 illustrations du 

dessinateur de presse, disparu lors des attentats de Charlie Hebdo.

CULTURE
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©S. Boyer - Jean-Marie Pitet, ami de Cabu, est le 
commissaire de l’exposition « Le rire de Cabu »

LA BRETAGNE À L’EUROVISION
Le groupe breton Alvan & Ahez représentera la France à l’Eurovision le 14 mai prochain à 

Turin en Italie.

 .  PAR  COLINE MARTIN

Pour la 66e édition de l’Eurovi-
sion, la Bretagne s’invite dans la 
compétition. Alvan & Ahez est 
une collaboration entre Alexis 
Morvan-Rosius et le trio féminin 
Ahez. Ils interpréteront Fulenn, 
qui signifi e « étincelle », un titre 
écrit entièrement en breton qui 
mélange électro et chant tra-
ditionnel. Une habitude pour 
Marine Lavigne, la compositrice, 
qui écrit tous ses textes dans sa 
langue régionale. « On fait vivre 
notre langue de cœur pour perpé-

tuer les traditions », nous raconte 
Sterenn Le Guillou, une des chan-
teuses du groupe. La Bretagne 
se retrouve également dans les 
paroles. Pour le concours, ils ont 
modernisé la légende bretonne 
de Katell-Gollet. Marine Lavigne 
a modifi é l’histoire : « La femme 
devient une fi gure positive qui se 
libère des diktats de la société. Elle 
devient une héroïne contempo-
raine. » Alvan & Ahez ne se produi-
ront pas sur leur terre natale mais 
la région s’organise pour soutenir 

leur groupe. France 3 Bretagne 
propose une soirée inédite com-
mentée en breton sur France.tv 
Bretagne. « Les Bretons sont fi ers 
que leur langue soit sur la scène 
de l’Eurovision », se réjouissent les 
artistes. Pour la deuxième fois, la 
région est mise à l’honneur dans 
cette compétition. En 1996 à Oslo, 
les chanteurs Dan ar braz et L’hé-
ritage des Celtes avaient inter-
prété Diwanit Bugale. Les langues 
régionales étaient alors imposées 
par le règlement.

«L«L
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En 125 ans, l’industrie du ciné-
ma n’a jamais connu une telle 
crise. Malgré la fin du port du 

masque et des restrictions sani-
taires, le cinéma français a vu sa 
fréquentation diminuer de 29,7 % 
en mars 2022 par rapport à 2019. 
Il s’agit du plus faible nombre 
d’entrées depuis 1999, selon 
le Centre national du cinéma 
(CNC). Une perte qui oblige les 
exploitants à rattraper le retard 
engendré par la crise sanitaire 
principalement. Face à ce déclin, 
le cinéma innove. « Les cinémas 
des grands groupes diversifient 
leur contenu : retransmission de 
spectacles, d’opéras, de ballets et 
de théatre et même des musiques 
de variété » éclaircit le critique 
de film pour Actu côté Toulouse, 
Robert Penavayre. Les cinémas 

proposent également des salles 
premium : Gaumont Wilson avec 
sa salle 4DX et Dolby, ou encore 
le cinéma de Blagnac CGR avec-
sa salle Immersive Cinema Expe-
rience (ICE) pour une immersion 
totale.

Des salles parc d’attraction

L’objectif : cibler les jeunes et ap-
porter une expérience différente 
pour regarder son film. Meil-
leure qualité d’image et sonore, 
mais aussi fauteuils inclinables et 
écrans panoramiques. Ces salles 
ont pour vocation de sublimer 
les blockbusters ou les comédies 
musicales. « Mama Mia, Doctor 
Strange et Jurassic World sont des 
films qui correspondent à ces salles 
de parcs d’attractions, comme 

j’aime les appeler », décrit le jour-
naliste. Pour Jean-Batiste Salvat, 
directeur du cinéma CGR de Bla-
gnac, le cinéma doit suivre ces 
avancées technologiques de ma-
nière homogène. « Il faut mettre le 
paquet sur une salle, certes, mais il 
faut aussi remettre au goût du jour 
le reste de l’établissement. » Les 
cinémas doivent garantir leur at-
tractivité à l’aide de nouveaux 
moyens, comme les abonne-
ments mensuels ou la privatisa-
tion des salles obscures. 

 .  PAR  NOÉMIE HARDY

LES SALLES DE CINÉMA PRENNENT UN 
NOUVEAU TOURNANT

Salles premium, diversifications des projections, le cinéma trouve de nouvelles idées 
pour faire face à la crise sanitaire et aux nouvelles plateformes de streaming. 

FESTIVAL DE CANNES, UNE ÉDITION SPÉCIALE

 .  PAR COLINE MARTIN

La 75e cérémonie du festival de Cannes se tiendra du 17 au 28 mai prochains. 

Le jury sera présidé par l’acteur 
Vincent Lindon. Pour cet anni-
versaire, le comité a choisi un 
artiste français, une première de-
puis 2009. Un autre grand retour 
est attendu sur la Croisette : celui 
de Diam’s. Après dix ans d’ab-
sence, la rappeuse revient avec un 
documentaire, Salam, qui retrace 
son parcours et dévoile son inti-
mité. À la réalisation du film, deux 
femmes aux expériences bien 
différentes. La première, Houda 
Benyamina a dirigé le film Divines 
qui a reçu la camera d’or en 2016. 
La deuxième co-réalisatrice, Anne 
Cissé, a créé Vampires, une série 

Netflix. Le documentaire sera pré-
senté en avant-première dans la 
catégorie Séances Spéciales. 
Pour la première fois, l’édition 
sera retransmise sur les antennes 
de France Télévision et le mé-
dia Brut. La combinaison d’une 
retransmission à la télévision et 
sur smartphone devrait attirer 
un plus large public, en ciblant 
notamment les jeunes. Les deux 
médias proposeront des conte-
nus multiples et novateurs. À la 
différence de Canal +, les émis-
sions seront diffusées tout au 
long du festival, et pas seulement 
le soir des récompenses. Daphné 

Bürki présentera chaque soir sur 
Culturebox une émission dédiée 
à la programmation. Sur Brut, le 
rendez-vous quotidien sera ani-
mé par Augustin Trapenard. 
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©V.Hache/AFP - Vincent Lindon à Cannes.

« Les cinémas 
diversifient 

leur contenu. »
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LES SORTIES CINÉMA
 .  PAR  NOÉMIE HARDY, AMANDINE CREFF, COLINE MARTIN

Des manuscrits de Céline re-
trouvés et publiés  

Guerre, le manuscrit retrou-
vé du romancier controversé 
Louis-Ferdinand Céline, vient 
d’être publié chez Gallimard. 
Un évènement inédit dans le 
monde de l’édition. Écrit peu de 
temps après Voyage au bout de 
la nuit (1932),  Guerre daterait 
de 1934, et serait une élipse de 
l’œuvre phare de l’auteur. Dans 
sa fuite de la France vers l’Alle-
magne en 1944, l’auteur a per-
du 6 000 feuillets. Ils ont ensuite 
été récupérés par des résistants 
anonymes. La galerie Gallimard 
organise une exposition « Cé-
line, les manuscrits retrouvés » 
du 6 au 16 juillet 2022. 

Le grand retour de Sexion 
d’Assaut

Sexion d’Assaut revient sur 
scène. Après plus de dix années 
d’absence, Gims, Barack, Lefa, 
Maska, Doomams, JR O Crom et 
Black M reprennent ensemble 
la route des concerts. En Oc-
citanie, ils se produiront le 27 
mai à Montpellier et le 14 juillet 
à Carcassonne. Ils misent tout 
sur la renommée de leur ré-
pertoire : Balader, Ma Direction, 
Désolé. Pas un seul morceau 
inédit mais leur nouvel album  
Le Retour des Rois sort le 14 mai 
prochain. 

Un concert de U2 dans le mé-
tro à Kiev

Bono, le chanteur du groupe 
U2, s’est rendu dans le métro 
de la capitale ukrainienne pour 
offrir un concert de soutien aux 
victimes de la guerre. Accom-
pagné de son guitariste, The 
Edge, ils ont repris leurs clas-
siques, comme Sunday Bloo-
dy Sunday. Les artistes ont été 
invités à jouer sur place par le 
président Volodymyr Zelensky. 
Il y a un mois, ils ont sorti le 
morceau Walk On Ukraine, pour 
rendre hommage au peuple 
ukrainien. 

©S.Lavoué/Comédie-Française - L'Avare.

©D.Koskas/Studio Canal - Scène avec MB14 et 
Michelle Laroque pour Ténor.

©Walt Disney Marvel - Doctor Strange in the 
multiverse of madness.
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L’Avare de Molière, réalisé par 
Lilo Baur, joué par la Comé-
die-Française 

Lilo Baur offre une interprétation 
moderne et légère de L’Avare de 
Molière ; l’occasion de redonner 
une jeunesse à cette pièce vieille 
de 400 ans. L’attitude des person-
nages, le décor et les costumes 
rendent l’histoire plus accessible 
et les dialogues plus compréhen-
sibles. Laurent Stocker joue le rôle 
d’Harpagon, un avare qui à tra-
vers sa folie déclenche les éclats 
de rire. Une maîtrise infaillible de 
la comédie. 

Ténor, de Claude Zidi Jr

« Je suis le fruit de la discrimina-
tion positive. » Ce constat est celui 
d’Antoine, personnage principal 
du film, joué par Mohamed Belk-
hir, alias MB14. Au hasard d’une 
rencontre, une professeure d’opé-
ra, incarnée par l’actrice Michèle 
Laroque, tombe sous le charme 
de sa voix. Elle le convainc de s’es-
sayer à l’opéra. Une belle compli-
cité se dégage du duo inédit. Le 
scénario est certes cliché, mais 
traite du choc des cultures et du 
déterminisme social. Tenor est un 
récit d’apprentissage et d’éman-
cipation au final émouvant.

Doctor Strange in the multiverse 
of madness, de Sam Raimi

Pari presque réussi ! Le réalisateur 
Sam Raimi s’est aventuré dans un 
scénario plus angoissant que ses 
prédécesseurs. L’esthétique des 
scènes de combat effraie et émer-
veille à la fois. Seul problème : 
l’histoire n’est pas à la hauteur de 
la mise en scène. Le spectateur 
est plongé dans un décor inédit 
qui contribue à l’identité du film, 
mais qui fait de l’ombre à l’his-
toire. Bonne nouvelle pour les 
fans, le rituel des scènes post-gé-
nériques est respecté.
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L’évènement Airexpo revient cette 
année sous le nom « l’innovation 
aérienne au fi l des époques » à 
Muret-Lherm. C’est le seul mee-
ting aérien au monde organisé 
par des étudiants (de l’Enac et 
de l’ISAE-Supaero). Pour cette 
36e édition qui aura lieu samedi 
14 mai, les visiteurs pourront ren-
trer dans le cockpit d’un Dassault 
Super Étendard.

Le festival de Condom fait son 
grand retour, du 13 au 15 mai, 
après deux ans d’absence. De-
puis quarante-neuf ans, l’es-
prit féria s’empare des rues 
de Condom, dans le Gers. Les 
groupes de bandas du Sud-Ouest 
de la France iront à la rencontre 
du public. Pour les plus jeunes 
artistes, des rencontres juniors 
auront lieu toute la matinée.

1Le festival photo itinérant des 
Azimutés a lieu à Uzès dans le 
Gard jusqu’au 14 mai 2022. « Cé-
lébrer le vivant, se relier à la Terre » 
sont les mots d’ordre de l’événe-
ment. Cette année, douze théma-
tiques ont été retenues autour 
de l’écologie. Une belle occasion 
d’échanger sur le regard des pho-
tographes et de leurs réalisations.

À Tarbes, les visiteurs pourront 
vivre une expérience de hard mé-
tal. Jeudi 12 mai, le groupe Ultra 
vomit se produira sur la scène de 
la Smac de la Gespe. Le groupe 
alternatif parisien Toybloïd et le 
quatuor lyonnais de punk rock 
Not scientists y performeront 
aussi. Les chanteurs de métal 
joueront les titres de leur dernier 
album Panzer surprise ! 

Les 400 ans de la naissance de 
Molière sont actuellment  cé-
lébrés au musée Médard de 
Lunel à Lattes, dans l’Hérault, et 
ce jusqu’au 15 mai. L’exposition 
off re un retour sur le destin croisé 
de l’auteur avec La Fontaine. Des 
portraits, des éditions originales, 
et leurs mémoires sont à (re)dé-
couvrir pour l’occasion. 
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1. Quel est le modèle d’Aribus le plus vendu ?
a. A380
b. A320
c. 737

2. Quel club toulousain est champion de France ?
a. Le Stade Toulousain
b. Les Ours
c. Le TFC

3. Quel est le nom de la seule Première ministre de la Ve République ?
a. Fiona Texeire
b. Édith Cresson
c. Valérie Rabault

4. Qu’est-ce que la cohabitation ?
a. Le nom d’une ferme pédagogique
b. Le nom donné à l’alliance des gauches
c. Un phénomène politique lié à la Ve République

1. b, 2. c, 3. b, 4. c
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